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lIÉL:\~GES.

Britüh war nledab and otlltr clrcoratiotl$, 71lilitary and

naval, by J. HARnls GIBSO~. London, t866, petit
, ° in..g., 86 pages.

CcUc curieuse monographie, à laquelle on regrette que
l'auteur n-ait pas joint des planche, commence au règne
de Charles 1er • La plus ancienne médaille-décoration, sur
laquelle on a des ren.. cignemcnts ccrbins, fut créée
en f613, pour être donnée au soldats comnln signe
honorable de distinction. Elle était d-argent ct représen­
tait le roi ct le prince Cbarles, son fils. Depuis lors, et
urtout dans notre siècle, on a, en Angleterre comme

ailleurs, LCJucoup multiplié ce genre de médailles, qui
ont sur le ° croix d-ordre l'avantage de faire coonaftre
pourquoi ct à quelle occasion clics ont été données.

(ou c pérons que ~I. ib on, qui :1 là découvert une
véritable mine numi Inatique, "oudra bien, dans une
~ ccondc édition, l'exploiter tout entière, en illustrant
on tr3,oail de ces belles planches, cOlnme 00 sait les

faire en Angleterre.
R_ Cn.

,

Les feuilles f~ et t4 de l'Art 9au/0;$ (supplément), de
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~1. E. HUCHER, viennent de paraitre. Ces feuilles sont,
comme les précédentes, enrichies d'un grand nombre de
vignettes intercalées dans le texte' et dessinées' par­
l'auteur lui-même, c'est-à-dire parfaitement comprises,
ce qu'on obtient difficilement d'un artiste qui n'est pas,

• numisDlate.
R. CH. ,

Notre excellent confrère et ~mi, ~1. le comte l\laurin
Nahuys, continue à plaider, avec la même ardeur, en
faveur de l'unification rnonétaire. On vient de réunir en
brochure quelques-uns de ses articles, auxquels on a,

l ,

ajouté une lettre de ~1. de Laveleye sUr le mêlne snjet,
et une adresse de la régence de l\laestricht au Ministre
des finances. Cette brochure, imprimée à Amsterdam,
chez N.-H. Beer, a pour titre: De nederlandsche l1lunt­
vraag in betrekking tot de internationale muntcirculatie,
48 pages in-8°. . .

R. Cu.

Sceaux et actes des parlenzents généraux des monnoyers du
saint - empire rornain, par GUSTAVE VALLIER. l\lar­
seille, t873, in-8°, 29 pages et une planche.

Le sceau très-curieux, au sujet duquel cette disserta­
tion 3' été écrite, avait déjà été publié pal' le P. l\lenestrier,
qui s'était.. étrangement trompé sur son. origine et sa
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destination. 11 en faisait le sceau d'lUU~ asselub/ée or; l'ou

det°ait traiter des 'IlJogells d'éteindre le srJ,;s711e ap'·;s le

cOlici/e cie Basles! ~1. Secousse, dans ies ~Iémoires de
l'Académie des inscriptions, le considère conlme destiné
à sceller les actes d'un parlen'Mll cO,1Jpo$é tian.! le but d~

pacifier leo! différends .survrtnu rnlre Pierre dt Chasttlllx,

él:êque de Va le-ure, el Ayn.ard J' dt Poitierl, cOlllle de

J'a lM' linoi;. Léonard naul:lcre, bibliotbéc~jrc gene"ois,
soupçonna, le premier, le rapport que cc sceau pout'ait
a,"oir arec les monno}'ers du saint-empire. Enfin, deux
actes de ces assemblées de monnoJcrs, encore rnllnis du
sceau, Curent rctrou,-cs par ~1. ordet, arc1ah"iste de
Genève. 1",1 question était rcsoluc, rt ~1. le Dr Chaponnière
en puhlia la solution. ~1. Vallier, à son ~1ssase par
GenêH~, cut l'occasion tle prenclre copie de ces .Ieux actes

ct de sc procurer une Lonne enlpreintc .Iu ~C('3U. Il put

ain~i rectifier quelques :Isscrtions .:mi~s dans le tra'"ail dc
~1. 'lJaponniërc et reproduisit le texte Intrne de ces actes,

• a'"ant que le (('.ups on les hornmc~ ne les aient réduits
• il né~nt. A celle époque, dit l'auteur, oiJ rOll Ile respccto
• plus rien de ce qui dClrait être ~cré pour tous, il est
• bon de songer:' ces .Icsrendants inattendus des hordes
• du c:llife 'IlJr, qui nOlis· entourent dOnn cercle de

pétrole. et de prendre ses précautions..• a Gcnè"e

• surtout. •
fl. Il.

a lettre suivante du con,·cntionncl . )lolnrne, dont

M. nenj3.nin Fillon possède l'autographc, a été i.nprirllce
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d'abord dans l'Indicateur de la Vendée du i4 novem­
bre 1872, puis dans le Bulletin de la Soci~lé des anti­

quaires de France, f872, p. 160. Elle mérite d'ètre
conservée dans une Revue spécialement consacrée à la

numismatique.

.. Paris, ~6 août ~ 793, l'an He de la République françoise .

• CITOYEN, .

« Parmi le grand nombre, de médailles et d'œuvres
« d'art que· rapporta, il y a quelques années, d'Italie, le

• citoyen Lebrun, il. se trouve une certaine quantité de
« médaillons, tant en argent qu'en bronze, .de person-

• nages de tous rangs du Xye siècle et du suivant, la

• plu,part très-beaux, tant par l'art qu'on y a mis que
1( par la conservation. Ces médailles vont être vendues de
Cl gré à gré. J'ai obtenu du citoyen ,Lebrun qu'il donne

• la préférence au :Musée placé sous votre garde, à la
« condition qu'on lu'i laisse les doubles des pièces qu'on
« a par ava~ce. Les deux médaillons que je vous envoie

par le porteur.: l'un d'un Gonzague par' Pisanus,
• l'autre du Trissin, en argent, YOUS donneront un

« échantillon de la qualité~ des quarante-s~pt autres.
• li serait intéressant que le l'lusée national t qui n'est

• pas bien pou~vu en objets de ce genre, fît cette acqui-
• sition qui lui sera peu o~él'euse, le prix des quarante-

• neuf médaillons n'étant fixé qu'à six cents livres.

•. G. ROMME •

• Au citoyen garde du cabinet des médailles. »
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Quarante-neuf médaillons du X\"~ siècle, unt en argent ·
qu·en bronze, pour la somme de six, cents lifres, el cela
en pleine époque dcs assignats, n·est-ce pas a croire qu·on
rêve! Qu·en diront nos amateurs actuels de 7IJtdaillt$

arli.sli'Jut$ ~

R. Cil.

~I. J. Chautard, notre précieux el fidèle collaborateur,
vient de faire paraltrc le deuxièrne fascic\lle de son
curieux ~Iénloirc sur Ics imifaaOIJ$ dt qlltlq'lts l!Jpts

fllOlitlairtl l>ropr(l$ ci la 1.orra;lIt tl aux IU1!J$UII.ilrophtl.

Cc fascicule cOlnprcnd les pages D7 à t02 ct Ics plan­
ches Y â XV.

Les t)l>CS dont il est traité dans celte livraison 50nl
ccux dcs 11I0'''la;tl "'tU;lItl, de la plnqllt de nar, dc
LUlcnlbourg, de la Lorraine ct dc Chin)·, enfin ct sur­
tout, du cara"'tr .It Ila;IIall/, t)·pc imité 3 ~amur, en
Flandre, cn Hr3bant, 3 Looz, à Luxembourg, :\ Utrccht,
à I\oc,'ordcn, à 1,,"cr.J, à unre, à Nanc)·, à Ncufch4­
tCJU, à Toul, à C1nlbrai, à Crél"ccœur, à 'Valaincourt, à
Elincourt, à Ligny ct jusclue dans le Dauphiné ct la
princip3uté d'Orange.

Cctte idée, qu·:. eue ~1. hautard, de réunir ainsi Ics

monnaics par t}"PCS, nous p3ralt hcureuse cl féconde.
Elle sen-ira, par des rapprochcrnents inattendus, à fixer,
d·une ruanièrc incontcstablt!, plus (rune attribution dou­
teusc. On ne pcut donc qu·cncourager l'auteur à pour-
uÏ\'rc son entreprise cl, surtout, à ne pas abandonncr
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son projet de traiter des deux types les plus répandus au
moyen âge, le florin de Florence pOUl' l'or et le gros de
'saint Louis ponr l'argent.

R. Cu."

Periodico di numisn~atica e sfragistica per la storia d'Ita­
.. lia, diretto dal march. CARLO STROZZI. Firenze, 1875,

in-8°.

. La quatrième livraison de la ne année de cette belle
publication se compose des articles suivants:

Delle medaglie 0 antiche monete di Corinto, e di una
di esse inedita (G. GALLO).

Smeraldo Smeraldi (A. RONCHINI).
Aggiunte alla Zecca e monela parmigiana (1\1. LOPEZ).
Sigili Senesi (L. GROTTANELLI).
Deux planches représentant des médailles de la duchesse

de Parme, Marie-Louise, accompagnent l'article de 1\1. Lo­
pez sur l'atelier monétaire de Parme. T!,ois vignettes sont ~

intercalées dans le texte.
R. CH.

Journal of the Liverpool numisnzatic Society, edited by
J. HARRIS GIBSON. Liverpool, 1873, in-8°.

~1. J. Harris Gibson vient de publier sous ce titre les
deux premières livraisons d'une nouvelle Revue de numis­
matique à laquelle nous nous empressons de souh~iter la

5e sÉRIE.- TOME VI. 8
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bienvenue. Le nombre toujours croissant des publications
périodiques qui s'occupent spécialement des monnaies et
des médailles est une preuf,C éfidente que le goûl de la
numismatique ne fait que se répandre et s'étendre dc plus
en plus. Le succès de la Revue de Liferpool, nous parait
d'autant plu cerûlin que Ics Anglais n'cntrcprennent ricn
à la légère, ct qu'une entrcprise une fois conlnlencée, ils
la poursui"cnt avcc une inlpcrturbablc ténacité, sans se .
laisser détourner par les obstaclcs.

R. Cn.

Voici encorc une bonne nouvelle que nous annonçons
à nos lecteurs.

1..3 RM.'ue fUI11J;SI1Jalique française (Ic ~1~1. de 'Ville et
de Longpérier, qui a"ail cessé de ~railre depuis le mois
d'octobrc 18G9, ct dont la ré 'urrection toujours espérée
se fait tant attendre, '·3 être supplééo par un nOUfcau
recueil dont nou rcprodui on ici le prospectus.

R. Cu.

A""ll(t.~ lit "'''lIismati'lut pllblitf.~ par .... DE "U:LCY, A~ATOlr.

DE UARTlltLl.Y tt Erct.-"; IICCIIFR.

PnOSPECTtS. - Les amis de ln science déplorent l'interrup­

tion sun'enue, Jlnr suite de circonstances indépenrlantcs de la

yolonté de ses savant~ directeurs, dans le ser"iec de la Ret'ue

numismatiqlle qui a éle"é si hnuL le nil'eau de la critique

française. Nous a'"ons "oulu cssa}·cr, sans )' parvenir peut-êtrc,

de eombler cc vide si regrettable, et nous avons formé Je projet
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de publier sou~ Je titre : A'nllales de numismatique, un

recueil destiné à tenir Je public au courant de tous les progrès
accomplis dans cette science..

En supposant même que la Revue nunlismatique, qui n

paru trente-trois ans avec une remarquable exactitude, et dont \

lès directeurs sont nos amis, reprenne le cours, de ses savantes

pub"1ications, nous espérons toujours, par l'extension donnée

, il nos études et par Je mode tout spécial de nos gravures,

arriver à tenir une place utile. .

En effet, nous ferons une, lar~e part à l'étude de notre

Numismatique nationale. Toutes les nouveautés qui surgiront

du sol de la France - et celui-ci ménage encore bien des sur­

prises à notre curiosité attentive, - auront un écho dans

notre recueil. Qu'elles appartiennent au domaine gaulois qui

excite, à si juste titre, l'attention publique, à la séri.e méro­

vingienne si intéress~nte pour les études géographiques, aux

suites,carlovingienncs ct capétieQnes, au vaste répertoire

baronnai, ou même à l'histoire du jeton à peine ébauchée

parmi nous, toutes Jes pièces inédites ou mal reproduites, et

insuffisamment commentées, auront leur place marquée dans

notre publication, sans préjudice des savants travaux de ceux

de nos confrères qui s'adonnent de préférence à la numisma­

tique grecque dont il faut toujours consulter les éléments, dès

qu'on aborde l'étude de J'antiquité, et à la numismatique

romaine, dont les nombreux témoins sont un sujet constant

de méditations pour les explorateurs de noire sol national.

Inutile d.e dire que notre recueil donnera l'analyse de tous

les travaux importants qui parnitront à rétranger sur ln

Numismatique de toutes les époques. Enfin nous rendrons

compte avec empressement de toutes· les découvertes et de

tous les mémoires dus il nos confrères des départements, lors­

que ceux-ci auront trouvé place dans )es·bu1J~tins des diverses
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sociétés S3'"antes de France. De plus, les ou'"raôes dont deux

exemplaires nous auront été en,"o)"és, seront nnnoncCs sur la

couverture des dh'crs fascicules des Annales, et ces annonces

scront maintenues pendant deux ans ou plus longtemps encore,

s'il est nécessaire.

Les Annales de nunlismatique étnnt un recueil destiné,

nvnnt tout, à ,"ulgariscr les saines notions de la science, et à

tenir nos confrères au cournnt des questions neu,"cs, nous

donnerons la préférence aux trav'lUI sobres, étudiés a"ec soin
cl cJ'une ëlenrlu"c rnodërée. Cepend;1nt, si lin tnanil considé­

rable se présrnlait, rentrant positivement dans notre pro­

gramme, nous n'llL:silerions pas à l"imprimer et à l'enrichir

de gra'"urcs ou "ignetrcs, snur à le scindl~r en plusieurs numé­

ros. Un tirage À part de 100 exemplaires srrnit mi~ i. la dispo.

silion des auteurs i. un prix aussi minime (Iur possible. De

plus, I;raee .i noire procédé dc grl,"urc rn relief (le procédé

Comle), nous I,ourrons to~jours donner nllx nule'urs q1Ji nous

en fcraielJt la demande, dC5 ciicLé.i cie nos gran"ures tn relief

à dcs prix e:drèm('menl faibles (de 2 à :5 frnnrs), de sorle qu'il~

puissent en user comme de r"oses leur apparlrnant, dnns d('s

publications ul téricurc~, On connolt le prix éle\'é tics grin'ures

stlr bois dont les moindres v:llent de lU ù ta froDes.

Nous commencerons notre publication dès que nous aurons

réuni ~oo ~ouscripleurs. L'ancienne nel:lle nllmÎ5Jncltiqtle cn

lJossédait ~GO dès J'année t837, cl cc uombr"c n'a fuil qu'aug­

menter plus l:lrd, luèlllC lorsque Jc prix d'abonnement ful

parlé à tG fmncs.

I.es mën)oir~s, notes ct renseigoements doh'cnL être en,"o)"és,

franco, à l'une des adresses cï.après :

~DI. AXATOLE DE D.,nTotLtxr, à Pnris, ruc d'Anjou-Snint.

Honoré, 9; Et:GË~E IIccuER, à 1;1 Renardière, près le ~lnn9

tSnrtllf~}, ct nu ~l:ln~, ruc rt'llnUleville, 2:>.
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Le prix de la souscription pour la France est de 20 francs

pal' an, payables d'avance, en un mandat SUl' la poste à J'ordre

de M. E. Il uchcr; pour l'étranger, le port en sus, s~ivant'les

pays, savoir = Anglcterre, Cr. 2-00; Allemag~e, fr. 2-aO;

Belgique, 2 francs; Italie, 2 francs; Espagne, fr. 2-aO, elc.

II convient aussi d'adresser, franco, à lU. Hucher, sous

forme de valèur cotée, les médailles, empreintes "en cire et en

plâtre, clichés, et en gélJéral toutes les eommunicat~lls rela:

lives'à l'exacte représentation des IDonnaies ou médailles, et à

la correction des épreuves typographiques.

Les souscriptions pour rAllemagne, l'Angleterre, les colo­

nies et l'J\mérique peuvent être reçues par M~f: Trübner

ct C·, (iO, 'Patcrnoster Row, à Londres, et Franck, rue Riche­

lieu, (i7, à 'Paris : .pour -l'Italie, par MM. Rocca fr~res,

Il LoesehCl', à Turin, Flore.nce et Rome; pour l'Espagne, par

M. Bailly-Baillière, il l\J~drid; pour la Belgique, par l'lM. Decq

ct Van Trigt, à Bruxelles.

Les Annales paraîtront par fascicules de cinq feuilles envi­

ron, format in-8°, tous les deux mois autant que possible, de

sorte que le volume contiendra à peu 'près aOO pages, et ]a

figure dè t 50 à 200 médailles, soit da~s le texte, ~oit réunies

en planches, mais de telle sorte qu'une médaille puisse lou­

jours se détacher facilement du groupe pour servir à illustrer

un autre article.

Le prix de l'ancienne Revue nU111ismatique était de t afrancs

• dès l'année t 856, époque de sa fondation; mais depuis lors

la valeur de la main-d'œuvre et du papier a presque doublé,

s~rlo~l aujourd'hui que l'impôt sur le papier a encore aggravé

la situation des éditeurs.

F. DE SAULCY,

ANATOLE DE BARTUÉLfMY,

E. lIucUim.
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Consen-cr p3r des médailles le soufenir des éféncments
de famille, les naissances, le' morts, les mariages, ét~it

jadis un u53ge assez ré~ndu dans I~ Pa)"s-l1Js, mais plus
spécialement dans les Pro,"inees- -nies. Belgique en
offre beaucoup moins d'exemples, et pour répoque
actuelle, nous en con~issons très-pcu_ Voici donc, à titre
de rareté, le dessin d'une (ort jolie médaille de ce genre,
due au burin de ~1. harles \'ïener. Cclle pièce a été
faite pour ~1. Jules Robi'os, de Bnuelles el, arocc.1sion
de la mort de son épouse, ~13ria \Vi~cn, décédée aUI

Batignolles 'aris), le 2:> mars l ';2. (J"oy. pl. ,-.. n· 1.)

R. Cn.

r»)I. JoltJ ftobjlu, fUi IIn~ de )1_ JOIM'rb RobjM, docLtar ~D droit,
~odto li('o~D.1ot-coI~1 commac~Dl LI l~ëiOo de LI pNe d1'lqcae d~
commUDts rlaralt't r~SOfthND' la e:anlon «fAI~' (DOtd), (le ~I chef
do I~n d~ I~poo. raraJt-t IIlnt .urcbé CD 4831 IYtC Q I~ioo

contre l'eDCmll), Iccico ~ntrfpr~r (du 4·. JuUl~& 48J& tU 31 octo­
bro 'S'G) el Inden dIrtCtfur (du ,., DOYfmbre tm QG 31 d«flD­

bre CSU) do b ferme d(S bo«s df La 'tUe de Bruleries, li ftl gray.'

par ~. J~ \\1cotr, ta etUa, pour t~r J.a ~TltitQde • tes

ootritn, ODe m&J.lille en brocuo tl tD I~Dt, port.1nllu r«tG:
En I~geodo : Zf:LE ACTI\-ITt - ~E.STDAI\ DE BRUlf:LLt:s. ~

daDlle c~mp: Uce ruche .1'cc d~ Ibdlln t"Cbc~crun hlJ~t cl craDe

~II~, et cntour~ do dnx getbet de btc\ rœolt't co rtl1KOIIo, - cL lU

teno :

En I~geodo : Tt~OIGSAGE DE GRATITUDE, d ~DJ le champ:
A SES OUVRIERS, J. nOBT:\S, 4S'G.

M. J. Robjnt ~Ull fin~ul el cousin de feu 11- 1I:n1)0 Robifa, cben·
lier de I-Ordre do Uopold. crleteur ft fondateur da Conl«1'lt~tG do
muslquo do Druxelle!', (oUectloQof1lr ~mërite, cnlomoZoptto disUagu',
am3teur p3~lonQ6 d~ Ji.m, des OeaN cL do la malique, locien .kt­

pr~id~Qldo I~ Soelél6 royale do pblbntrophic cl membre de pludears
soci6~ s.aTIOI(s. •••



it9 - .

On vient de fonder à Paris, sous la raison sociale
Ed. Raoul et ce, boulevard Clichy, n° 59, une agence

numismatique qui peut êt~e appelée à rendre de grands
services aux amateurs. Son but est de faciliter aux
numismates les moyens de trouver, à des condit.ions
avantageuses, les pièces qu'ils recherchent, et, en même
temps, de se défaire des pièces qu'ils ne désirent pas
conserver, sans passer par les chances d'une vente
publique où l'on est toujours exposé à se voir mystifié par
une graffinade bien organisée.

L'agence publiera, à cet effet, un journal spécial. Elle
se chargera aussi de toutes missions numismatiques et

archéologiques.
R. Cu.

Décidément, lâ ville de Tournai est devenue, depuis
quelques années, le grand emporiu,.m des médailles
dans le nord des Gaules. Les ventes s'y succèdent avec
une fréquence toujours croissante; et l'importance des
pièces, ou, comme disent les catalogue~, leur splendeur,

est de nalure à satisfaire les plus délicats, les plus diffi­
ciles. Seulement, qu'il nous soit permis d'exprilner un
regret, c'est de ·voir ces catalogues émaillés d'un trop
grand nombre de fautes d'impression, qui rendent,
pour les lecteurs, les pièces méconnaissables. Cela peut
exciter leur curiosité, les chauffer, v comme on dit en
argot du métier. l'lais, alors, la vue: des pièces peut
aussi, par réaction, les refroidir, outre mesure, à dix_
~egrés au-dessous de zéro.
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Puis ccla met dans l'impossibilité d'cO\'oyer dcs com­

mission.
Ces obscr\'ations, nous Ics faisons tout autant dans

l'intérêt des vcndcur que dan cclui des acheteur::.

IL Cil,

." .........
"\ .

. ~,' .
:' ~'l"aL..: -'<8 ••
- ,. r.:'....~

\.'. "

l·OU. a\'on donné, l'ann':c derni~rc, p. 2.11, Ic pièce
dc ri franc apocr)"phes de ~1. Thiers ct du citoyen
Gamb Ua, En \'oici, maintcn nt, une un p u plu crieu C,

d , ~1. Hcnri Y, roi de France t de :a\>arre, Cette
pi"cc t, dit-on, ju qu' pr nt, d'une a Cl. grande
rareté.

n, n,

On nous communique d Paris une petite médaille
à chapelct qu"on a urc être c ces h' ment rar . ! 'OUS en
donnons le dcs in pl. n, n· 2; mais comme elle p.1falt
noir trait à la politiquc plu. qu'à la drl"otion , nou nous
ab ticndrons de tout commentaire.

R. Cu .
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1\1. Hoffmann (an, quai Voltaire, à Paris) vient de
terminer, par une a6e livraison, son Bulletin'périodique
« le Ntunisnlatc;» dont la publication avait été interrom- ..
pue, depuis 1864, au grand regret des amateurs. Nous
ignorons si 1\1. Hoffmann se pl'opose de donner suite à ce
recuéil périodique qui était, tout à la fois, une Revue
numismatique et un catalogue de pièces à vendre à prix

fixés.
La vente des médailles grecques, phéniciennes, parthes,

sassanides décrites dans la a6e livraison du Bulletin, aura
lieu à Paris, au mois de février p.'ochain, sous la directien
tIe ~I. Hoffmann, qui "icnt également de distribuer un
catalogue considérable de monnaies françaises, ga~loiscs,

royales et seigneuriales offertes à prix marqués.

R. CH.

1\1. le baron J. de 'Vitte, membre de l'Institut de France
et de l'Académie Toyale de Belgique, vient de faire
paraître le troisième volume de l'Histoire de l~ 'tnonnaie

rOlnaine, par THÉOD. ~IOMIUS~N., ouvrage capital sur la
matière et dont la traduction avait été commencée par feu
le duc de Blacas.

Un quatrième et dernier volume comprendra les plan­
ches, au nombre de quarante, et la description des
monnaies qu'elles représentent.

R. Cn.
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Le n° 2 (octobre t873) du second volume du Cauadian

Anliqllarian and 1ltl1i1il1natic Journal, nous est nouvelle­
ment parvenu. La part faite à la numisnlatique cst, dans
ceUe livl'aison, bcaucoup plus considérable que dans les
livraisons précéd~ntes.

NOlis avons aussi reçu le Supplë111tnt à rourrage de
~1. ALFRED SA:iDIIAlI sur les nlonnaies, les méreaux cl

les médailles du Canada, sans 3"oir pu nous procurer
l'ouyrage lui·même.

R, Cn.

~1. Çon5tant Jchotte, de Liégc, vient de terminer une
grande médaille lrès·finenlent travailléc, daDs le style de
Duvivier et de l'ancienne école liégeoise. Cette pièce,
desti née à conscn-er le souvcnir de l'érection de 13 statue
équestre de Charlcnlagne, en 1868, porte, d'un côté, la
tête du roi Léopolcl Il, et, de l'autre, le m~nument du
grand clnpcrcur tl·Occident, Liégeois d'origine cl peut­
être m':me de nais~nce. Gr~ce à celle belle rnédaillc, le
souveni.' de l'œu\"re capitale de ~1. Louis Jehotte, œln-re
qu(' l'administration comrnunalc, par une incxplicaLlë
incurie, laisse tomber cn ruine, ne sera pas toul à fait
perdu pour la postérité. ne médaille est un ruonurnent
irnpêrissable,

R. Cn,
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La publication d'un nouvel ouvrage de 1\'1. .F. de Saulcy
est toujours un événement consi dérable dans le monde
numismatique. .

A l'aide des nom~reuses pièces qu'il avait découver.les
dans ses différents voyages en Ori'ent, le savant acadé­
micien a repris en sous-œuvre ses travaux antérieurs sur
la numismatique de la Palestine et des contrées limi­

trophes.
La NUlnis-n'tatiq'lte de la Terre-Sainte,: magnifique

volume in-4°, du prix de 60 francs, orné de 25 planches
gravées sur cuivre par L. Dardel, rep~'oduit environ
deux nlille monnaies et douze cents inscriptions.

L'ouvrage est terminé, mais aucu~ exemplaire encore
n'a franchi la frontière. En attendant le volume \Iui­
nlême; publié parréditeur J. Rothschild, 13, rue des
Saints-Pères, à Paris, nous n'en citons que le prospectus,
nous réservant d'en donner ultérieurement un compte
réndu détaillé.

1

A ce prospectus est jointe une planche tr~s-curieuse:

c'est l~ reproduction, par un procédé iypographiqu~,

d'une gravure sur cuivre de Dardel; c'est-à-dire qu'on a
fait d'une 'gravure en creux une gravure en relief. Procédé
curieux et parfaitement réussi. Où s'arrêtera le progrès?
Tous les jours on nous annonce et, mieux que cela, on nous
montre de nouveaux miracles. Les photographies se
gravent elles...mêmes sur pierre, sur cuivre, sur acier.
On les imprime ayec des encres indélébiles sans plus
craindre dorénavant que la lumière efface ce qu'eHe avait
créé.

Les échantillons de plantes, comm.e ceux de la dentelle,
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forment eux-mêmes le planches grafées qui les reprodui­
sent. Bientôt nous aurons des images photographiques en
couleurs, en fraies couleurs. Déjà le soleil était dessina­
teur, illa sc faire peintrc. ~e serail-on pas tenté de dirc,

a'"cc cc bon ~1. Tartuffc : •

• On tranille aujoord·bul d'UD air miraculeux•
• Jamai~, tD toule cbose, 00 D·a yu Il bien faire.

(Actc III. Kêae 3.)

IL Cu.

Si ron rn croit tanapille (') ••"cH~rc Alexandre drrno­
néli~ des Inultiples dc raureus qu'lIeliogabalc a,"ait fail
forger; el parmi IC~lucls il cite des pièces de dix el

mênlc de cent aureus, dc~ pièc~ d'or pc~nt G6:) graln­
mes! Inutile de dire que jan.ais cette pièce n'3 été

rclrou,·éc. A coté de cc géant de la nUluismatiquc

ronlainc, le (ameux Ellrrnt,'c!rs ne serait qu'un nain.
Q~cllc bonnc fortune pour celui qui nlcllr3il,.Ia main sur
un ~rcil trésor!

IL Cn.

n nous a montré une pièce qu'on dit très-rare, un
déchue du siégc de °trasbourg en 1870. Celle pièce

porte d'un côté la t~te républicainc, tclle qu'clic.se trou,·c

(1) SéTI Alex., XXXIX.
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sur les décùnes de la première république. - Au revers,
les mots sacramentels : LIBERTÉ· ÉGALITÉ • FRATERNITÉ,

séparés par un bonnet phrygien, l'étoile et le niveau
. maçonniques. Au milieu, 10 CENTIl\IES 1870 et la marque
monétaire BB.

R. CH.

On nous annonce, à l'insta~t, la mort de 1\1. le doc­
teur Karl-Gustav Elberling, décédé à Luxembourg, le
16 décembre dernier, dansla soixante-dix-septième année
de son âge.

1\1. Elberling était un numismate instruit ~t un ama­
teur des plus zélés. Il avait surtout réuni une très-belle. .
collection de médailles rOlllaines, et en avait décrit les
pièces les plus remarquables dans une suite d'articles
insérés dans les [Jublications de l'Institut grand-ducal de
L-uxenlbourg.

La Société royale de numismatique l'avait élu associé

étranger, le 19 novembre 1864.
R. CH.

La Société fra~çaise de numismatique et d'archéologie
vient de distribuer à ses membres et de mettre en vente:,

10 La ·deuxième partie du t. III de l'Annuaire, de la
p. 247 à la. p. 542, ce qui ne complète pas encore le

. volume, ainsi qu'o~ l'annonce sur la· couverture.

20 Le même Annuaire, 1. IV (1875), première livrai­
son, de la p. 1 à la p. 169.

R. CH.
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Le journal hollandais De Tclegraal, du 24 novembre
dernier, reproduit, ou plutôt fait mention d'une lettre
adressée, le 27 févr:.ier t 868, à ~1. I~ ~Iinistre des
finances, par notre excellent confrère, ~1. le comte
·ahu)'s. ~1. Nahuy proposait dans cette lettre de conser­

ver le souvcnir des é,-énenlcnts historiques par des nlé­
dailles 3)'3nt la forme, la dimension et la \"alcur 111étallique
de I~ monnaie courante, ainsi que cela se fail en'Allc­
magne. La nlême chose avait été proposée en France,
mais là, conlme en Hollande, celte idée fut repoussée par
les positivistes et les financiers. •

R. Cn.

ne '·cnte conc;itférnhlc de m~(I"iJlcs, de monnaies c·t de
jetons Dura lieu à IJrulcJle~, le t9 ct le :lO jnn,-icr prclcllAin,
chez ~I. Olivier, rur dl"S Pnroissicn~, n· t t , 0'·. le cDtalogue sc
distribue.

;

- .
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SOCIETE ROYA.LE DE NUMISMATIQUE.

RXIRAITS DES PRoCtS-VERBAUX.

Réunion du bureau du 29 octobre 18' 3.

Sur la proposition de AI~1. Chalon et de Schodt, le
titre d'associé étranger a été conféré à l\l~I. Smits
Van Nieuwerkerke:, officier de l'ordre de la Couronne de
chêne~ major commandant la garde comlDunale à Dor­
drecht, et Auguste Bieswal, propriétaire à Bailleul,'
département du N?rd.

Le Secrétait'e, \

DE SCHODT.

Le Président,

R. CH.\LON.

Réu;lion du hurcau du 10 décembre 18'73._

SUI" la proposrtion de l\l~1. Chalon et de .Schodt, le
titre d'associé étrange1"a été conféré à1\1. Gustave Loustau,
ingénieur, à .Paris.

Le Secrétaire, _

DE SeHoDT.

Le Président,

R. CHiLoN.

Réunion tlu hu~eau du 22 décembre 18'73.

. A la demande de ~I. J. Dirks, et de l'assentiment una­
nime du bureau, le titre d'associé étranger est ~onféré à
1\1. H.-G. Fokker, conservateur du cabinet nUlnismatique
de la Société zélandaise des sciences, à ~liddelboul·g.

Le Secrétaire,

DE SCIIODT.

Le Président,

R. CHALON.
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La Rerne numismatique de ~1~1. J. de 'Vitte et de
Longpérier, qui, au grand regret des nunlismatcs, n'aTait
pas paru depuis bientôt quatre ans, l'ient tout à coup de
renaitre. "ne sixième lil'raison, conlplétant le t. XIV, a
été distribuée aux abonnés. Les ~diteurs annoncent, au
fcrso de la cou"erturc, que les années J8i l, 1872 ct 1873
seront passécs, et que le t. XV portera la date de t8ï... ·

n. Cn.

On ~il que le p~lais de la Légion d'honncur, après sa
destruction par les commuDards, fut reconstruit aux frais
des légionnairrs, ne ·médaille a été frappée à roccasion
de cette démonstration patriotique; clic porte, d·nn côté,
une in criplion conlmérnoratÏfe, ct, de raulre, un Ihrc
oU"crt - LE Lll'RE n'OR DF. L'ORDnr. - destiné à rcccl'oir
le nonl ct qualités rcspccthe de souscripteurs. On la
trouTc, à Dnlxcllcs, chez ~1. '''urdcn, grarcur, 20, rue de
rEm~crcur.

n. Cn.

f.,..acthité reprend, de tous côté, parmi les numisnlalcs.
C'est un heureux signe d'apaisement, après la terrible
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guerre de 1870-1871, qui avait épouvanté l'Europe. La
noul'elle Revue de ~1. VO~ SALLET (Zeitscltrift li~r N,;111is­
'lnatick), dont la continuation était, disait-~n, problénla­
tique, se poursuit avec succès. Le:le cahier du t. 1 vient
de paraître. De son côté, le vénérable docteur GROTE, de
Hannover, a repris le cours de ses int~ressantes Alünstu­

dien, dont la XXIIle livraison vient d'être distribuée.

R. CH.

r

Une rnédaille de TETRICUS et de PROBUS, par GUSTAVE

VALLIER. Grenoble; 1874, in-8°, 8 pages et une
vignette.

Dans, cette brochure, tirée à part de la Revue savoi­

sienne, et i~primée à cent exemplaires seulem~ntt notre
savant confrère, ~I. G. Vallier, décrit un petit bronze
ayant., d'un côté, la tête radiée de Tetricus, avec la légende:
I~IP TETRICVS AVf:. ,; de ra~t~e côté, ~linerve debout, à
gauche, tenant une branche d'olivie." de la Dlain droite, et
une lance de la gauche qui se I~epose sur un bouclier; la
légende est : CO~IITr PROBI AVG.

R. CH.

,
Alonete e medaglie italiane, edite da DO)IENICO PROMIS.

Torino, 1875, grand in-St), 20 pages et 1) planches.

~l.lc.coinmandcur Promis, directeur de la bibliothèque
. et des miJsées royaux de Turin, vient d'ajouter ce nouveau

•
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travail aux nombreux ouvrages dont il a enrichi la numis­

matique italienne. Il traite, cette fois, de monnaies inédites
d'Acqui, d'AncOne, d'Asti, de Bologne, de Ca~le, de

Castiglione, de Gênes, de ~Iilan, de ~Iodènc, de Piotnbino
et de Salerne. Puis Tienncnt la description ct rexplication
historique de dix médailles italiennes égalcmcnt inédites,
et dont la plus ancienne porte la date de t ·180.

R. Cn.

~1. G. Théod. nom, d'Amstcrdanl, bien ronnu des

numismates de tous les p:lJs, "ient d'ou\'rir une souscrip- ·
tion pour une .nt<daillc rcpréscntant le portrait de Hcm­
brandl CI, au re\'crs, le crlèbre bblc3U connu sous le nom
de LA. RO~DE DE ~t1T, du rnuséc d'Amslcrdarn. Cette pièce,,
de onze centimèlrc~ de rliam~tre, cst duc :lU burin de
~1. C. de Vries junior (,). ~ous croyons dC\'oir faire re­
marquer que, au grand dépit dcs Oanlingands.les légcnd~s

sont en fr3nç3i~.

R. Cu.

J"lImÎMno/;'lHe dts rorportllÎo1u parÎ.tiMU'tS, nlrli,r.(, rlc.,

d'après lt.' 1)lombs /,;slorirs Irourrj dalu la tille rI

recueilli.' par An111[n foncEAls. Paris, t8i~, in-Se, de

, :51 Gpag~s.

Dans cc 'plendidc elluIueux "olumc, rcnlpli d·un très-

l') Prix co arSl'nt. 400 f!orins (!I! (ranes); tD hronze, CS Oorins
(~ rraDC~).
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ga'and nombre de vignettes Intercalées dans le lexte,

1\1. Forgeais décrit une nouvelle moisson de plombs his­

toriés ta'Olt\'és dans le lit de la Seine. Bien que la plupart

de ces pièces soient sans légende aucune, et n'aient que des

types d'une banalité désespérante, l'auteur n'hésite jamais'

sur leur attl'ibution j s'il a hien deviné, tant mieux, nous

lui en {aisons, nos sincères compliments. 'En pareille

matière,c'est la foi qui sauve, et nous avouons qu'elle nous. '

fait quelqu(peu défaut.

R. CH,

..
La. singulière médaille dont nous donnons ICI rem-:

preinte pourrait exercer, un jour, la sagacité dès numis­

mates de faveqir. Les uns verraient, pellt-être, là·dessous

une idée politique, une satire, une. allégorie outa'ageante

à l'ada'esse d'un parti j que sais-je ?- N'il'ait on pas jusqu'à

prétendre que les mots vieux chapeaux sont mis là pour

vielles perruques, les perruques, jennes et vielles, étant

devenu~s .des raretés préhistol'Ïqnes, en l'an de grâce

1874 j el que la pièce a élé évidemmen! faite à l'encontre



des vieux libéraux que les jeunes avancés qualifient volon­
tiers de ficilles perruques.

Pour évitcr semblable méprise, disons file que la dro­
latique médaille a élé gravée pour une société de bienr~i­

sance, composée de jeunes sens, qui 3\~icnt - parodi~nt

quelque peu )es expositions indiJstrielles, archéologiques,
préhistoriques ou arli$liqllt$ - organisé, 3U bénéfice de
l'hospice drs Dfcugles, à Loufain, une ~:rpos;tiou lle ritllX

cllapeaux, avcc règlement, catalogue irnprimë, etc.
Il n·a été fraPllé de cctte médaille que fingt excm­

plaires, qui seront dans une couple de mois distribués aux
chapeaux vainqueurs. ~ous sonlmcs hcureux de pouvoir
en offrir Ics prémices aux lecteurs de la Revue.

R. Cu.

~I. Darre, ~raveur en ellef de la monnaie de Paris,.
vient d·exécuter une fort belle médaille cn 1110nncur do
~I. J.-B.-A. Dunla5, sccrétnirc perpétuel de I·ac~dl:,nie des
sciences, anden président de la cornmission des Illonnaics.
Sans exa6érer le relief, comme on le fait Irop soutent sur
les médailles, à répoque actuelle, I"arliste :1 su produire
une œutrc des plus rcnlarquables cl qui rappelle les belles
médailles de :\\'1· siècle, dites médailles artistiqfltS.

n. Cn

On nous communique la note suivante qui nous a paru
assez curieuse pOUf être lil'rèc à la puhlicité: • Je ficns de
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• lire dans le. dernier numéro des Annales de la Société
• hi,torique de Château-Thierry (1875,. p.' 148 à 164),'
• une étude très-bizarre de 1\1. de Vertus, intitulée: De
• rorigine peu connue de la rnonnaie, d'apt·ès les médailles
• celtiques anépigraphe" découvertes', ,ur les rives de la

• Marne. Ltauteur explique tout par le culte rendu à la
• lune, et"les dessins figurés sur les monnaies gauloises y
c font, suivant lui, toujoursallu~ion.Ainsi, décrivant celles
• qui portent une tête, un croissant forme le fro~t, une
c pleine lune l'œil: une demi·lune l'oreille; les lèvres sont
c formées de deux croissants, les cheveux sont exprimés
• par des décroissants superposés, et le plus souvent par
« trois petits 'serpents tortillés, le' Trikas-dru, indien,
c emblème du noir, du terne!! etc. »

Cette. explication lunatique des monnaies gauloises
nous €remet en mémoire une singulière opinion que nous
avons lue récemlnent, et dtaprès laquelle les haches de
bronze ou cateia n'étaient ri~n autre que des monnaies.
Des monnaies dans le genre des couteaux chinois, dont on
veut aussi faire le primitif nùméraire du Céleste Empire.
Pourquoi ne pas prétendre que lès silex étaient la monnaie
de l'homme-singe des cavernes, à répoque quaternaire'

R•. Cn."

Nous exprimions le regret, p. 108 ci-dessus, de ce que
M. Harris Gibson nteût pas joint des planches à son
livre sur les médaillés et décorations guerrières de la
Grande-Bretagne. Il existe sur le même sujet un livre plus
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.cpmplet, maïs qu'on nous panJonncra de n'3foir ~s connu,
puisqu'il n'a été tiré qu'à très-peu d'cxcmpl3ires pour ~trc

distribués aux amis de rauteur. En voici le titre:
~l[tdal$, clasp$ and crOUt$, ,nUi/ory and nnral, in Il.c

colltclion of J •• IV. Fltllling. F. R. C. S. El). sur9ton­

major, laie .lIt. rlragoon f/uord" t8i1 (for pr;ralt c;rcu­

/nlion Oll/Y), in~I·, 7G pag~.

R. Cu.

Parmi les OUt~gcs nouvcllement p:arus rt'latifs à la
nllmisDlatique, nous a'"ons à sig~lcr encore:

f - Le Rapport 'lir la dt"xitl1'~ loi IlIolir/a;r" alltlll(IIult',

par ~1. le baron Erct~t ~oTnoll8, ~ttrétaire de légation
(le t r. classe, ;)2 p. in-8· ;

2- I~ dCUlirulC partie du splrndide OU;rJéc de
~1. IIE~RT· \V. IIr..".·nr.T, sur lil numisn13tique (l'Olivier
Croru,,"rll ;

:J- 1.3 lJtICr;pliol. ra ;l''''nt~ c/tJ 1I1a,,,.airs 1I,,:rot·i,,·

9i~nlltl d~ 'haIOIl"IIr ·00111', ~r le, iC'omle (;. nr. PO~TO:'C

D'A1Ii:colonT, 110 pagcs in S', a\cc cinq pl~lJclacs Sr3'-écs
sur cuÏlrc et représentant ccnt cinquantc-einq rnonn.lics.
(Extrait de l'Annuaire de I~ Société rrJn~i5C de nUlnis­
matique, t. IV);

4- J ·''''';$malh,,,t IlIiror;1I9;r-,,,.c, p3r le nu:me (U articles
tirés à part de l'Annu3irt'), .1:> pa6cs;

!j- te n· :> du t. Il de TI.t callodio" allli'Juariall alld

nll1,.ismatic Jo,,,·ual.

IL Cn.
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La lenderuain de l'asselubléc générale annuelle .de la
Société r~yale de numismatique, le lundi p juillet- pro­
chain, aura 'lieu' à Bruxelles une vente considérable de
nlédailles, jetons, monnaies, essais de monnaies, bustes
en bronze, curiosités, etc.,' provenant de ~1. B... , ancien
fonctionnaire de l'administration des finances (t).

R. Cu.
----- .

Nou\s don~ons, pl. VIII, nOS 5 et 4, deux décorations

nouvelles que les événelnents politiques ont prod~lites en
Espagne. La première est une 'médaille distribuée par le
roi Amédée, de Savoie, aux officiers et matelots de la
flotte qui l'a amené dans son royaume éphémère. L'tautre

, ,

une croix.- nlédaille créée par don Carlos (Charles VII),
en souvenir de la hataille de ~Iontejul'a, les 7, 8 et 9 no­
vembre 1875. çette décoration, élégamment exécutée, a
été faite à Paris.

R. CH.

Le. n° 0 de la même planche VIII est un essai, par le
graveur Barre, de la monnaie 'divisionnaire d'!lrgent de la .
répu~lique de Venezuela. Le poids de la pièce et le titre
du métal (t2.50~ à 835) indiquent qu'elle correspond à
ce que serait ici une pièce de 2 francs DO centimes. Le
système entier se compo~e en outre de pièces de Dgraln­
mes (t franc), 2 Il' grammes (ÙO centimes), ct t t/j. gramme·

. \

(1) On parle d'un jelon spécial, gravé ct frappé pour la circonstance,
qui ;crail remis aux amateurs présents à la venle,
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(25 ccntim~). ûs "J'Ji, sool d'une vattJ~ ~l~pnle e
soignée ~t foot honneur à Itarti51e ImiDtllt qai ICi J

produil-'.
n. ÛI.

A rClcmple de ce qui a tl~ r~it i (\-"ri~ ~ut ~rcbÏ1" d.
1.1 Bépublique, le musl~ d~ 1.1 rorte: de IIJI, j HI1I\tlltS

a réuni un nombre coD.,idénblc d·(,lnprt'iDIt"'S de: K~al
D~rT~I~, r'écrmmt'Dt PJru au tlloftil'II', nKt LJ "'pro

duclion .fe C~ cmp",inl~ i 1.1 ditpo~ili~ dM ~lIUtran

tl tn 6.to le prit, Jtlon 1J dill1tn.~D. ~ou, (jpiroDi
qu'une mt~ure ~ruloEU~ 5f~ tnfin aJopll"e pour La riche
Collf'ClioD de roi," de m~Jillt. qui ,~ Il'OU1tsal di~

I"hcjltl dri lfonruit1, rt flail "roi ~nni, dt('G oberais
des "CprtUltS, commo ecu ,., ~it , IlaIDe, 1 Il.,ri,. 1

C('nèle, etc.

u.

NOUJ 'enOM de r«notr lJ ti' titfJitOQ da tOnN \

du l'triodi,o J; ft".;....l;'" , .r,.,...:.c. ~r 14 ,"r••
d'/lali., dirt"uo dJI unb.•l'LO S,.orl'. ûUt InrA JO:».

l'a'Jnt·dtmit~ du 'olunx-, COD1;CQt IN ~td(Jt~ Jan~Dl, :

,- n drpUl de mODnJi~ ~o:ualJirct llocur P'" "
•• ~liDi.llo ~I tdtSCO, t'II TdJac<-, (\olt )1. G••••• C,..

tlC1UU:"1 ;

~ ·uppl~menlJ lJ d(Xripcioa des atODAJiM de
P~rme, PJr )1. Loru;

:>. t~u du (~rdirul ,ndrt dtlLa '-.dlt. f\J'
~. • P4M[JIL~I;
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4° L'antiqu'e écusson et le sceau de Portogruaro, par

~I. D. BARTOLINI.

Deux délicieuses planches gravées accompagnent cette
livraison. R. Cu.

Lors du pèlerinage des fidèles de l'Empire à Chis­
lehurst, des médailles au type du prétendant ont été
remises aux visiteurs. Ces pièces portent, au revers,. sous
les mots: 16 mars 1874, un champ lisse pour y inscrire
le nom du pèlerin.

Nous avons vu aussi une pièce de 1) francs au type de
Napoléon IV, dont le revers est senlblable àcelui des pièces
de Napoléon III, avec le millésime 1874.

R. CH.

,
La\ belle et incomparable collection de~ monnaies,

médailles et jetons de la Lorraine, formée par ~I. 1\1. 1\lon­
nier, et qui, après la mort de ce zélé nUlnismate, était
restée longtemps inaccessible, '-a être dispersée en vente
publique, le 7 avril prochain. Le catalogue, rédigé par
1\1~1. RoUin et Feuardent, restera comme la monographie
la plus complète des monnaies IOi'raines. •

R. CH.

~I. Ph. l\1argaritis, d'Athènes, professeur' à l~école des
Beaux-Arts de cette capitale, vient de publierIle cat.aiogue
de la collection qu'il avait formée de médailles grecques,
romaines et byzantines. Ce catalogue n'est pas destiné à
une vente publique. 1\1. l\largaritis est plutôt disposé à
céder ses pièces à l'amiable, soit en masse, soit en parties.
S'adresser à Paris, rue d'Alger, n° o.

R. Cu.
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Ile:; changemenls inlporlants doirc.nl 3voir· lieu dans le
systèmc dcs nlonnaics du Japon. On 3 du papier-monnaie
et de la nlonoaic sonnantc, dcux e~pèccs de '":lIeurs (lui
sont toujours ~salcmcnt êle,"écs. Lcs ulonnaics d-or cl
d'argent sont frappées d-après le sJstèmc IIIcxicain,
sJ~tèmc des dollars.

jlai~ Ic gou"cJ"nclllent ,"cut aussi :n-oir des monnaies oc
cuh..-e, des ril. el des $C·" (lui ressemblcnt aux ccntilllcs el
sous, ainsi que des doubles centirncs cl des piècrs de
dcux sous. l.es arnlCS doh'cnt ètrc les nlt~lne~ fluC sur les
Inonnaics (ror et (rargcnt; tieUICnlcnl lcs nlots de scn ct
de rin ~cronl frappés rn Icttres latines. Ellcs ne porteront
pas, ·comme les :lulrcs Illonnaie5, le Ilortrait de rEIJJpc­
reu.·, "lais le dragon sJmboliquc, d'un cùt~, cl, (Ic l'autre,
une luargueritc 3H~C couronne de chêne ct bJuniërcs
nJtionalcs.

Voici, du restr, ~ur ln nlonn3)":lgc au Japon, (Ic$ rensci·
gnelnf"nt't clnpruntrs au rnpport de ~1. .I\inder, ancien
prë~idenl à la )Jonnaic anglaise, :i lIong Kong, :lclnclle­
n)(~nl (lirrcteur de 1110tcl des )lonn:lics d·Oa'1b.

Il a été, dans le courant de l'annëc, frappé pour:; Inil­
lions stt'rling de Inonnaics (rOr, ct pour HOO,OOO Ih rcs
sterling de rnolln:lie:, (rargent_ Il circule donc actuelle·
Incllt, au Japon, HG,I:';I,~OG pièces tI·or, ou IO,Bll,~:!R

Inonnaics «(rUne ,"alcur de I,C,OO,OOO Ihrl'S strrlinë) dc
plus que rann~e 1l.1sséc.

~ur rune de~ faces, 13 ,·alcur de 13 Inollnaic e~t in(li-
• CIliée en chiffres rorn3in~; au re"crs, cn raraclërcs japo­

nais. Les pièces (ror onl une "alcur (lc.1 1Ï\'rl~s ~lcrlinr;,

2 Ih'rc:; sterling, 1 Ii\'re slcrling, 10 :-.laillings cl l ~hil­

lings; les IIlonn3ics (l-argent une ,"aleur (Ic .1 shillin~ (\l
ainsi de ~uilc en diDlinuant. A la ~lonnJic, les oll\ricrs
ëtrangcrs ct les ou,"ricrs japon3is font lrcs·bon nlénagc.

(Echo (lu Pnr/l'llJclIl.)
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NÉCROLOGIB. '

?\1. Charles-Gustave ELnEnLI~G, docteur en médecine,
chevalier de l'ordre de l'Aigle rouge de troisième classe et
~e la distinétion de service semi:séculaire, 9fficier de
l~ordre de fa Couronne de ~chêrie, est décéd~ à Luxem­
bourg, le t6 décmnbre 1875, dans sa soixante-dix-:­
septième année.

,Elberling était né le 1'1 juin t 797, à Freistadt, en
Silésie. A l'âge de vingt-cinq ans, après avoir ac~evé ses
études académiques médicales, il entra dans le corps' sani­
taire de l'armée prussienne, où il avança successivement
jusqu'au grade de médecin-chirnrgien-major, grade qu'il
possédait lorsqu'en 1.852 il suivit son régiment qui allait
tenir garnison à Luxembourg, alors forteresse fédérale
al~emande. En 1849 il quitta le service militaire pour
prend~e sa 'retraite avec pension.

Homme charitable et médecin dévoué, ~,. Elberling
\

ne tarda point à s'a,cquérir la confian~e du public luxem-
bourgeois. C'était l'humanité souffrante qui préoccupait
spécialement son âme généreuse; les pauvres étaient ses
clients préférés. Les épidémies de t852, de 1846 et
de 1866 donnèrent occasion de vdir ce qu'il savait être
dans les temps de calamité. , . .

Ses vastes connaissances et les. services qu'il rendit à la
. science numismatique lui valurênt des distinctions

flatteuses d'un grand nombre «ie sociétés savantes de
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rétranger. II était membre des sociétés de numismatique
de Belgique, de Berlin el de Vienne, des sociétés archéo­
logiques de Ilano{re, de Trè,'cs, etc. La Société archéo­
logique du érand..duché de Luxembourg perd en lui un
de ses membres effectifs les plus zëlés el les plus distj~.

sués. La mort de l'ancien Couterneur du Grand-Duchê,
~1. de la fontaine, ce ~cslor de la nunlism3tique luxem­
bourgeoise, et DJaintenanL celle tlu docteur Elberlins, ont
laissé un bien grand {ide parnli les nummophiles d-un petit
pa}·s où les collectionneurs, ct surtout les connaisseurs,
sonL clairsemés.

ne circonsunce forluite, "aspect de 13 jolie collection
de métl:eilles romaines de rancien nlajor rncLJrr, ('t,
quelque lemps après, racquisilion de plusieur~ 51)(:ciru('ns
des Lronzc5 (lu grand lrr50r découtert, en 18-12, au ~nlp

rOlnain de D_llhem. délcrnlinèr~nl S3 tocation de numis­
n1ale. A partir de cette ~poqlJe, il' s·occupa dc sro5~ir sa
collection. e5 II1édaille5 cL rnoDnaics ont, tlès lors, élé
I"ohjet de scs ~hJlI~~ (3\orit('5, ct la nunlisnl3ti'iue le sujet
de rn~Jil~tjon tIc ses c~uscric~.

Dien que)1. EIIK'rling ~c ~iL 5cnti attiré a~'cz l:Jrtl
,"crs la science nunli~m:lliqucJ il est jl3nrnll à recueillir

un nlédailli('r consitlérahle dq monnaies tIc tou~ les genres
l't de toutes les rpoqucs. ~érie romaine surtout ~·~t

dércloJlpéc :n-cc ~pidité; dans rcspace d·unc I~nt:linc

d·années elle .s·e~L élen~c au rang des plus importantes
colleclions p3rticulïrrcs qui existent. Elle renrerrne
d·clcellentcs piëccs l'n or, en argenl ct en I)ronzc, des
monn3ics complétcmcnf inédilc~ cl d-aulrcs (Je la plu~

grande rJrclé. Elle conlple 702 méd3ille~ cn or,
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i ,·009 pièces consulaires en argent, 2,7t 1 médailles impé-
riales en argent et des milliers de bronzes des différents
modules, y compris une centaine de médaillons dans les
trois métaux. Aux dirès de connaisseurs, cette suite de
·pièces romaines a une valeur de cent mille francs au moins.
. Ces rich~sse's numismatiques recuei!lies avec tant de
soins, que deviendront-elles' Seront-elles perdues pour le
pays qui était ,devenu la seconde patloie du défunt' Iront­
elles s'immobiliser dans un musée officiel· de l'étranger!
Seront·elles dispersèes au feu des enchères' Ce sont des
questions qui dans un avenir prochain trouveront leur
solution. ...

Toujours est-il que,. dans le temps, leur· heureux
possesseur les destinait à la Société archéologique de
Luxembourg, à laquelle il avait déjà fait de précieux
cadeaux, et dont il était un des membres les plus actifs
et les plus dévoués (1). Quoi qu;iI en soit, nous nour·
rissons l'espoir que M. Elberling, qui n'a pas laissé
d'héritiers directs et qùi attachait une si légitime impor­
tance àses ~ollections monétaires amassées avec sollicitude. .

et à grands frais, n"aura pas négligé de prendre ses pré-
/

P) Lorsqu'au banquet que ses collègues médecins du Grand-Duché
lui avaient offert à l'occasion de son jubilé semi-séculaire, le 7 septem·
bre f87~, ceux-ci lui présentèrent, comme souvenir de cette mémo-

1; .
rable journée, un superbe album contenant leurs portraits; le docteur,
jubil3ire, les larmes aux yeux, fit la promesse expresse que cet album,
sa bibliothèque médici;!le et son arsenal chirurgical resteraient à la
Société-qui le fêtait ·si cordialement, et que, de même, iI'léguerait à la'
Société a~chéologique du Grand-Duché son médaillier avec ses livrés de
numismatique. La mort ra-t-~lIe surpris avant d'avoir écrit ce Séné..
reux acte de dernière volonté?
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cauti?ns pour en assurer la conservalion el en éviter la
dispersion après sa mort. A l'heure qu'il est, l'apposition
des scellés est failc, et pas de trac~ encore d"nne disposi ..
lion testamentaire.

Le docteul" Elberling a laissé peu d·écrit~. On a de lui
quel()ucs brochurcs relath-es à la nunlismatiquc, .et
notamment les suivantes:

Dissertation SIU' la Jnonnaic d'ol' de A. llirtius (Die
GoldmHnzc des A. lIirliu5. ihrc ncdeutllng lInd Ycranlas­
sung). - Constantinopolis el Crbs ROllla. - ZalJlen\'cr­
hr.ltniss in InschriftclI nümischer ~lijnzcn. - ~~lIu-ens­

berichtiRung auf einer Galliscllcn Goldmiinze (Pollin~I).­

~umisn13tischc .Aphorismen. - ~lélal1Scs de nUlnisma­
tiquc rornaine : 1.1'1 restitution des enseighcs lëgionnaires
romaines par" Ics ))arlhes. - ... olui ion d'lI~e énigme
numisrnatiqnc. - Le lt=z3rd sur une mëd~Jilie de la famille
Acilia. - Le nornbrc dc Yictoircs repr~5cnté sur une
médaille de l'empercur ~13xcntius.- on lIrrnicr écrit est
intitulé: I>ic",\"ichtigsten.Elcmplarc in rnciner amnlluflg
Hônli~('hrr ~liinzcn. 'est un lra"ail ass('z étendu ct plcin
dïntérêt, dont la pllblic~tion a rlé pari out &1hl(~c a\'cc
enthousiasmc. L'auteur )' examine et dl:Crit a,'cc la plus
minutieusc exactitude Ics raretés de sa belle ~ui(c tic
monnaics romaincs consul3ircs el impéri31cs jusqu'au
règne de ~Iaxinlin Il inclllsi\"Clllcnt, ct 3cconlpagnc ceUe

description de considérations historiques el dc nolions
numismatiqucs qui rc,"èlcnt chez lui nne profonde con­
naissancc de rhistoirc ct <lr~ mëtlaille ror:l:lines (')

(1) \'O!. PtlUiralionl dt ln ~·~;t'" nuhfologiqu, du gr",ld-drtr"i tlt
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Notre 'honorable.. confrère était en train dt~n préparer la
continuation pour le prochain volume des Publications,
lorsque la mort est venue l'enlever. Nous regl·ettons que
le temps lui ait manqué pour achever ces savantes notices.

lIa laissé aussi sur sa série romaine des notes manus-
-crites fort intéressantes qui, nous l'espérons, ne seront

pas perdues pour la science.
A côté de ses richesses monétaires, il avait aussi' réuni

un~ très-précieuse bibliothèque, un~ collection d'ouvrages
numism~iques les plus r~cherchés par to.ut travailleur
sérieux, ain~i qu'une jolie collection de statuettes e~

bronze et d'à\ltre~ ~ntique~ .
. Telle a été, dessinée à grands traits, la vie de ~otre

nuniismat'e par excellence. Il nous resterait encore à le
considérer comme médeçin rempli d'expérience, de

science, et comme homme de caractè~e droit. A c~ P9int
de vue, D?US aurions une nouvelle et belle page à lui consa·
crer. ~Iais c'~st là la PJut que la section des sciences médi·
cales de l'institut luxembourgeois est en droit de réclamer
dans cette vie laborieuse et dévouée. Nous n'ajouterions,

.d'ailleurs, rien au juste et délicat tribut de sympathies et
". de reconnaissance que les médecins du' Grand-Duché

décernaient à leur vénérable collègue Dr Elberling, en
célébrant, il y a plus de deux ans, l'anniversaire ~emi­

séculaire. de son entrée au service médical militaire.
l'lieux que personne, en effet, nos médecil!s ont su
apprécier le noble caractère, la saine érudition et les

Luxembourg, vol. XVIII à XXVII. (En tout neuf notices (lvec vingt·trois
plancliès, ~eprésentani des niédaiJIes que M. Cohen n'a .pas décrites.)

5- SÉRIE. - TmfEi VI. ~ 5
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grandes qualités de l'homme dont aujourd'hui nous
tléplorons la perte.

H. E.
Luxembourg, le 21 décembre t 8;3.

LE COlflLL'iDEt:n DO)lI~IQUE PnOlfIS.
,

La science numismatique "ient de faire une bien
grande perte! l.e G fé,'rier dernier, est mort, à Turin,
~1. le conlmandeur Dominique Prolnis, bibliothécaire
ct conserl'aleur du cabinet des médailles du roi.

~h Pronlis ttait né en 180·1, à Turin, où, à 1'4ge de
dix-neuf ans, il afait succédé il son père dans les fonctions
de caissier de la )Ionnaie. En ,t836, il quittait cette place
pour prendre celle de conlmissairc du roi dans le même
êta hl isserl1enl.

. Passionné pOUf la numismatique, dès son enfance, il
a\'ait conlmencé, à peine ~gé de dix ans, à forlner une
petite collection de pièces du Piémont, pcu nombreuse
mais choisie, qu'il céda, en 1832, au roi Charles-Albert,
lor.. qu'il obtint la place de conservateur du méd;lillier
royal.
~ommé bibliothécaire du roi, en t8S7, il sul hientot,

}laf ses relations et son zèle, el grâce aussi à la prolec­
tion spéciale de 3 ~13jesté, donner aux deux établisse­
Dlenls qui lui étaient confiés les proportions ct l'impor­
tance qu'ils ont actuellemenl.et qui les rendent si utiles
aux personnes studieuses.

Dès lors, aussi, il commença cette suite de publications .
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numismatiques qui, de 1831, se. poursuivirent jus­
qu'en 1873.

Nons croyons inutile de donner ici la nomenclature des
ouvrages de ~1. Promis. Tous les numismates les connais­
sent; et l'on a pu trouver dans cette Revue l'annonce et
l'analyse de la plupart d'entre eux.

Il fut nommé, en t833 et l'un des premiers, membre
de la députation royale" pour l~s études de l'histoire
du Piémont; en f858, il fut élu membre de l'Académie
des sciences de Turin, et, le 20 septembre 184'(;, la
Société royale de numismatique de Belgiq~e lui confé":
rait le titre de membre honoraire. .

Tous ceu~, et ils ~ont nombreux, surtout en Italie, qui
ont eu. l'avantage d'entrer en relations avec lui, ont
pu apprécier son inépuisable obligeance et l'empr~ssement.
qu'il mettait à être utile. Il affectionnait surtout les
jeunes gens chez lesquels' il croyait voir naître et sc
développer le goût pour ses études ,favorites, études qu'il
n'abandonna qu'avec la vie.

R. CH.

On nous annonce la mort d'un de nos membres hono-
"raires, M. J. YONG AKERMAN, secrétaire de la Société des
antiquaires de Londres, fondateur, en f857, du Numis- ~

matie journal et secrétaire de la Société numismatique dè. ·
Londres.

Nous'apprenons aussi la mort de ~1. le"Dr E.-G. GERS­

•DORF, conseiller, bibliothécaire. en chef et directeur du
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cabinet des médailles de runirersité de Leipzig. ~1. le
Dr GersdorC publiait, depuis afril 1865, un journal numis­
matique, nUit/er {ür Jliiu={reullde, qui p3r3is~it quatre
Cois par an. l.e dernier numéro qui nous soit parrcnu, le
n° 36, porte la date d·octobrc 1873.

R. Cu.

AVIS. .
~I. m. Picqué a bien '"oulu se charg('r, de Ilou\"cau,

dc' décrirc Ir, ,,,rdaillt$ u'otl~"l&ts dt JJclai'Jllt dont la
He\'uc a entrepris la puhlication.



.-(~

-"229 -

-SOCIÉTÉ ROYALE DE NUMISMATIOU~ •

...... .-

EXTRAITS DES PROCÈS-VERBAUX.

Réunion du bureau du 6 février 1874.

Sur la proposition de l'lM. Chalon et de Schodt, le titre
d'associé étranger est conféré à 1\1. Dongé, Ernest, numis­
mate, ~ue de Rivoli, 90, à Paris•.

Le Secrétaire,

DE SeHODT.

Le Président,

R. CHALON.

Réunion du bureau du ~8 février 1874.

Sur la proposition de l\IM. Chalon et Mailliet, le titre
d'associé étranger est conféré à M. Henry W. He'nfrey,
auteur de la Ntt'}nisnl~tiq1te de Crornwell, etc., à Londres.'.

La Secrétaire,

DE SeHoDT.

Le .Président,

R. CHALON.
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Réunion du bureau du 7 mars 1874.

Sur la proposition de ~1~1. Chalon et Vanden Broeck, le
titre:d'associé étranger est conféré à ~1. Aristide Durand,
commissaire des monnaies, à Paris.

Le Secréta ire,

DE SeHoDT.

Le Président,

R. CalloN.
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SOCI~TÉ ROYALE DE NUMISMATIQUE.

LISTE DES OUVRAGES BEeus PENDANT LE ter TRIMESTRE 1874.. .
Numismatique de la Terre-Sainte, par ~I. F. de Saulcy. Paris, t875,

t vol. in-4o. (Don de l'auteur.)

. Bulletin de l'Académie, 1875, no' ft et'12.

Polybiblion. 6e année, décembre, 7e année, janvier, février.

'Annales du Cercle archéologique de Mons. Tome XI, 1873, in-8°.

Revue numismatique française. Année 1869-1870, no 6.

1\lessager des sciences. Année 1875, 4e livraison.

Annales ~e la Société archéologique de Namur. Tome XII, Se livraison.

Annunire de l'Académie. 187'.

Catnlogue des livres de M. Dancoisne, 1874.
1\lémoire sur les monnaies datées des Séleucides, par M•. F. de Saulcy.

Paris,.187J, in-8o. (Don de l'auteur.)

Description raisonnée des monnaies mérovingiennes de Chalon - sur ­

Saône, par 1\1. le vicomte G.de Ponton-d'Amécoul't. Paris, 1874, in-go.

(Don de l'auteur.) \

J...e monétaire Abhon, par le mëme. Paris, '1875,-in-So• (Don de l'auteur.)

Bull~tin des Commissions royales. 12e année, nO' 9, 10, flet 12.

Annuaire de la Société française de numismatique. Tome III, 2- partie;

tome IV, ire livraison.

Bulletin de la Société historique de Compiègne. Tome 1 en deux parties,

avec les statuts e} règlement.

Les grands officiers du royaume de Sicile, par M. de l'Iarsy. (Don de

l'~uteur.)

Compte rendu des travaux de la Société historique de Compiègne, par le

mëmc. (Don de l'auteur.)

Les horticulteurs hollandais de" l'île d'Amack, par le même. (Don de

l'auteur.)

SigiJIogrnphie d;) Ponthieu, par &f. E. de l'Jarsy père," t8rs~. (Don de

Il. A. de Marsy.)
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Analeetes pour servir i l'histoire ecclésiastique de la Belgique. Tome X,

'C livraison.
Le cabinct historique. (Octobre ~ dëccmLre I~S.)

Bulletins de la Société de5 antiquaires de Picardie. Tome XI.

CABINET NUMISMATIQUE.

DO:i DE ~f. LE31AIRE, GRAVEUR A GA~D.

~'édaille de la Sociétc! ro}·.le des bout-arls, i G3nd. (Bronze.)

Confrérie de S.1int-Joseph, il Gand, ovale et i bélière. (Bronze.)

Jubilé de :iotre-Dame de l'tpinc, la Ecdoo, ovale cl à béliëre. (Bronzc.)

Pour le lir international de Gand, l~i2, à bélière. (Argent.)

DO~ DE 3f. PAUL 1Ir.~C~F.L, DE BEnLI~.

Grande mtd.illë de bronze de la Socitlé cf'bistoire da Btrlin. - Sll~."

FIDICI~, ztJil f) M;U tf'i::!.

Médaille jubilaire de Gotlhe, 7 nO'tmhre 1825. (Bronzc.)
Médaille sur 1- persécution du Protrslanl$. (\'an Loon, p. JI;l, n· 3.)

Çoulh.
Thalrr de Fréd~ric de Pru~s(t, t7SG. (Argent.)

Frédéric-Guillaume. - O:-OUUCtM B'.CT~1iMOCI·FID. 'l'ur. MDCCICII.

(Argent.)

DO~ DE ~r. LE ~fl~ISTRE DE L'I~TtnIEUn.

Le monument de Chulrnugne, l'Ir )1. Jehotle (Gnnde. mtdaille de
hronzc.)

John Ccxkrrill, p~r c. Jehottt. (Uronze.)

U Sttrtl(J;rt-Bi6liolhiroir'l

DI ScnoDr•

•
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COR~ESPONDANCE.

~1 . r .1(,

.• U l'~

Extrait d'une lettre de JI. le, baron DE WITTE
~'-) '1 1 1.

à ]JI. R. CHALON.,

'J,,,
Paris, ~ 2 avril ~ 87..."

...M. H. Schuermans vient de publier un article sur
'.:1' "':"1' .,..... .1 r .i
une 'ti'ouvail~e de monnaies égyptiennes e~ Belgi9ue..
(Revue, 5e série, 1. VI, pp. 186 et s~iv.) 't

, I,l 's'agit de 87 m~nnaies impériales à légendes grecques"
to~tes· fràppées, à 'l'exc

1

eption d'une seule, 'dans l'atelier, .. ,

d'Alexan~rie, depuis Domitien f jusqu'à Dioclétien et
Maximien Herèule. . , .

C,e n'èst pas la première fois qu'on trouve dans les
,,~ri, ~, '.. t •

contrées du centre et du nord d~ l'Europe des monnaies
de billon, de potin et de cuivre de Syrie, et d'Égypte. On
pourrait citer,.au c.9ntI~aire, de no~breuses trouvailles de
cette espèce, sUI'tout sur l~s bords du "Rhin, et ce n'est
certés pas' pâr'dès relations commerciales que ces mon­
naies sont arrivées dans nos contrées. 1\'1. le professeur

T~~~dore 1\fommsen (Histoire de la rnonnaie ronlaine,
ttaduction 1française ~ diI duc de Blacas, t. III, p. 505 et
suiv.) cite des découvertes de ce genre, faites en
Angleterre, en France, en Allemagne e"t en Autriche. Et
il dit, à cette occasion : «Le grand ,nom,bre de pièces de
• billon" et 'de ~ cuivre de Syrie et d'Égypte que nous

~ - \, ,'.
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« trou,'ons sur les bords du Rhin, aux lieux où station­
« naient les légions, prouve bien que, à la fin du Ille siècle,
« les monnaies pro\"inciales et locales de l'Orient a,"aient
« été acceptées dans tout l'Empire. »

Parmi les pièces énumérées par )1. ~Iomnlsen, il y en a

d'Alexandrie d'Égypte, aux effigies de .Vespasien, de
Trajan, d'Antonin le Pieux, de Conlmode, de Philippe,
de Probus, de Dioclétien, etc.

~Iais à côté de ces pièces de l'atelier d'Alexandrie,
on rencontre, dans les nIème .trou,'ailles, des monnaies de
Syrie, de Phénicie, d'Ionie, de LJcie, etc., et 'Dème des
monnaies royales des éleucidcs et des Ptolémées.

C'est donc à la présence des légions romaines, ,"enues
d'Orient dans nos contrées, qu'on doit ces enfouissements
de 1l10nnaics à lrgendes grecques. Les nlonnaies légion­
naires de l'empereur gaulois 'ïctorin viennent à l'appui de
ce fait. La lea;o Il Trojallo :n'ait ses cantonneruents en
Égypte; la lryio X 1;'retMI';' a,'ait cs quartiers d'hiver
e~ Judée. (Voir h. Robert, ICI LëyioIJI clllllhilJ, p. «,
Paris, 1867, in-4°.)

On connaît aussi des pièce de l'empereur gaulois
Postume, surfrappées ur de bronzes à légendes grecques.
J'ai fait ~ra"cr une de ce pièce dan mon oln'rage .
Rcc/Ie,.e/,es sur le, e1111Jereurs qui Ollt '1·éyne tia"I/el Galilel

au Ille ,iècle· cie l'ère chrétie" Il t, 1)1. XXIV, n° 3;6.
En ,"oici la description:

...C. ~1. CA • LAT. PO TV)I... Tête radiée de
Postume, à droite.

Rev... A 'OC CSBA... FID... V~I. Tête de Trajan, à

droite, avecsurfrappe du type de FidCS11Jilitunl. Gr. bronze.
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Mais non-seulement il y avait. des légions venues de .
" l'Orient dans diverses contrées de l'Europe, mais aussi

des légions formées en Occident étaient envoyées loin
, de leur patrie. On sait qu'une des légions troisièmes, la

Gall!cana, legio 111 Gallica., avait ses canton~emenls en
Phénicie et en Syrie, d'après le témoignage de Dion
CassIus (LV, 53, et LXV, 14), et cela dès le premier siècle
de\ notr~ ère, puisque 1 cette légion servait en Syrie, sous
Vespasien. Les monn~ies impériales aux noms de Trébo­
ni~n Galle et de Valérien, frappées à Damas, ainsi que
c~llesaux noins·de Septime Sevère, de Caracalla, de Trébo­

nien Galle et de Valérien, frappées à Tyr, portent la
légende'LE9-. III. GAL: inscrite surun vexillum. (Eckhel,

Doet. nt~nùn. t'et., t. III, pp.' 535 et 592. - l'Iionnet,
t. V, pp. 449, n° 738.). . .

On pourrait donc trouver en Orient des monnaies
frappée~tldans les Gaules.

L • Veuillez agréer, etc.
( ,
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CATEIA - MONNAIE.

Ltttrt à ~1. R. CRALO:i, Préj;d~,,' de la Sociétë rayait
de 1IU1U;SI1Zatiqlle.

~IO~SIECR LE PfttSIDE~,

Vous aycz ingulièrcnlcnt intrigué la gent dcs numis..
mates, en lui lançant, il la p. 2lt) du préscnt "olurne, cette
affirmation • qu·on a prétendu que la hache de bronze ou
• ca/tia élaitla rnonnaic primitil'c à l"époque tIu bronzc.•

Il nl·est arrh"é, .i cc sujet, dcs dcn13ndes d·cxplications
qui rn"honorent ct nl·cfnbarrasscnl; nlais je me suis mig
en quête de ren cigncrncnt , ct j'ai "u que ,·ous etcs,
comme toujours, parfaiterJlent au courant de toules les
nou,-clles concernant l'hi toire monétaire, ct que, dans la
/lM;ue "Ul1l;~l1lati'J"e bel!Jr, \'ous ne négligez pas de men­
tionner pour "OS Icctcurs, tout ce qui concerne mêJne la

. nUlnisluatique tic l'rlrau!Jrr.

Ellcs sont farcics de s iencc pré- ou plutôt anté-histo­
rique, le deux lignc de "OU" que je cite, et qui vous
donnent occasion de dire que sans doute aussi, dans
pareil s~' tènle, les h3chettes de ilcx étaient 13 monnaie
de l'homme-singe de caverncs, à l'époque quaternairc.

Ctcst le commentaire de ccs deux ligncs que je l'ais
offrir à nos confrères.
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Les singuliers instruments qu'on nomme paalstabs,

celts ou kelts (mais qui n'ont· rien de commun avec le
peuple des Celtes plutôt qu'a,'ec tout autre peuple), ont
intrigué les savants des diverses époques : toutes les
armes, tous les instruments agl'icoles ou dOlnestiques ont
été passés en revu.e par les archéologues, dont tel est allé
jusqu'à prendre les celts ou kelts pour des coi~s qu'on
implantait dans les jofnts des murs cyclopéens ou aut.'es,
pour gravir les remparts des villes assiégées.
~n savant belge, 1\1. Bormans père, professeur émérite

à l'université de Liége, fatigué de ces suppositions, s'est
avisé de faire abstracti~n complète des faits d'où il n'était
résulté jusqu'ici aucune explication satisfaisante, et
s'adressant uniquement aux textes des auteurs anciens, il
considère, d'après Virgile et d'autres, le kelt comme étant

\

la cateia ou raclis de l'antiquité.
'Il en décrit l'usage : l'arme s'emmanchait sans frot­

tement, au bout d'un manche recourbé, se "lançait en se
séparant du manche, et était retirée ~ raide d'une corde
ou courroie, puis, réemmanchée et relancée, s'il y avait
lièu. . "

Peut-être ce système a-t-il, de son côté, le tort de s'être
appuyé trop exclusivement sur les textes, en négligeant
les faits; car·vous n'ignorez pas, en votre qualité de prési­
dent de l'Académie d'archéologie de Belgique, qu;on a lu

récemment, ~evant cette docte ~ompagnie, un rapport éou..
niérant un certain nombre de kelts encore attachés il de-

I meure à léurs manches primitifs, auxquels ils étaient fixés
à l'aide d'un tissu métallique, de fil de laiton, clc., etc.

La théorie de ~1. Bormans, vous le savez, a soulevé de
58 SÉRIE. - TOMB VI. ~ 9
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la part d'un' de' nos coHègu~s, ~1. CU}-pers van Yeltho,en,
one réponse intitulée: AcU$ et CatMa, réponse qui n'est·
pas' déponrvue d'une certaine vivacité, mais qui, si elle
n'accepte pas la théorie proposée, ne donne pas néanmoins
la solution définitive de 13 question.

Le dernier mol serait-il donné par le savant archéologue
italien, I~t. de Rossi!

C'est lui, en effet, qui a attaché son nom:' la théorie:.:
monnaie, théorie qu'il a présentée dans un tr3,oail intitulé:
Tcr:o ra]Jporto slIgli studi t! t,dit .~rop~"'e paletJtt"olo9;r"t

"ell' ItaUa 1nec/in; ct lu à l'une des s~anccs de l'Institut
pru~sicn de correspondance archéologique, à Honle.

Il appelle Sa décotl,·ertc nunlismatique une décou,'crte
;1"portant;.~$ill1ttt certaint; le 5}"stème monétaire primitif,

1

dit-il, était basé sur le pcsage ct l'échange des usten~iles

de bronze, qui précisénlent, d'après lui, présentent l'unilé
de Illesure, les fractions ct les Inultiples du système
lihral des Bon13ins. (Le sroptrte e !Iii stlld" ]>al('()ttnolo[Jic;

dtll' llafia ctlllrl,ll' al COlIgrt.uo ('(1 ail' e~pO$;:iolle di

Bologna, p. :>3:)
De Hossi. rapporte les origines de ccl elnploi dc~

ktlt.'t comme Inonnaie, à rOmbrie, parce que, dilns cette
contrée, on a trou"é dans un dO/illlll contenant une
certaine quantité d'ars nuit.', arec beaucoup d·ohjets de
bronze en morce:lllX; à la suite (le l'exposition de
Bologne, en 187 J, il a ensuite étendu ces oripines à toule
la contrée ituéc entre le lersant adrialique de L'Apennin
jusqu'nu Pô p~·ès de Teramo, à la, vallée de la Vihra13, ct
de là.juSqll'à la )léditerranée, contrée cOlnpren3nt notanl­
.nent la canlp3gne holonaisc; nl:lis là', la th èsè de ~l. Ét..
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d.~.} J)9~~~J ~ ~e~9;()n~ré, up. a~y.~~~~!re. ~eqoutable daps
la; ~erso.nHe d~ 1\J .. l~ cO,rote G.ozz~~~~i, sénateur du
royaume Q'Italie, pr~sident du congrès anté-~i~toriqne de

,.. ,. ...
.Bp!ogn~; ce~u~-c,~la dû., o~ le sa.it, rhonne~r d~ sa prési-
d~nce ~ se~ s~vantes. découvertes ~e Villanova, etc., ,aux
e~!irons ~e B~I<.>~_~e~. qui ont fait ~P9qu~ dans la science,
et qui nota~me~t ont singulièrement con~rib~é à dissip~r

les hrouilla,rds. dont certains savants de n9tre. pays allaient
'*-' 't . ) ..... ~ i ~.J..

inv.olo.n.t~\r~'!1~~t. o~sc~fc~r la q~e~.tio~ de l'origine de nos
~~ea~ b!~pz~~ étru~qu~sJ d'EygenhJlsel~;; il n'a pa~ voulu
,q~~, son pay~ p~t, mê..me ~n~irect.e~.em, çontrihuer à la
diffusion d'une erreur, et dans un 'travail intitulé: lntorno'
•• • t'.-. .I.i.&. ~ f.-· ' .. t. ), . .}'\. J' .r • ~ ...

q,~ tfl1~ ~:9013~rt~,..~cfi~~lpgi~(i, ~!Zn.o1!~iqt~ d(~l pro{e,ssore

\ M. S.~~(a?~p. q~1 ~os~i (~0~9g~~, :t:~y~ et Garignani, 1875),
note lue à l'Institut cité de Rome, en la séance du

• ...._.... ; -t.'''''' 1". " J

,1~ "~y'ri~~".1~~q,. I~J C?ffi~~ Q<?z~a~ini E},xpose d'abord la
,. théorie qu'il. réfute. '1
- .,}.J~,: ~.~·.v' . ....J

~,~~ fi~1f.~.e~ ~~ ~ut~es or~~I1!}~nt~ ~~ai~nt rompus comme
\ I.es)~f,l~s, d~.I}~ l~ 4épôt .ombr}.~~, mai~\ Us n'ont pas, pour
~1. 4e ~qss~ lui7IPê~J~' d~. sigt;liQcati9n monétai~e; le
prem~~r ,i~d!~e ~é~je~~ p~!!-~ ~uj ~~t t.i~~ ~e la prés~nce

( ~'~es rude, de fragments de lingots, dont quelque.s-un~ en

fo,rIP,e ~'o~éjli~\q.u~~i. ~I: d~.~ ~9SS~' a comparé à ces
., f ~~~!~~ch} 1: ~d~.~ !r~grpe,l!~s,d. cO,u.t,~aux ayant précisélnent

},~ lpêI!le ~9i~s_. Ql;lap..t ~~~ fragments de lances, de faux;
~~t ,~~ .~elt~~ rau~e.ll:~ ~I.l' sy~tè.~e a cO!1staté, prétend-il,
q~~il~ rfn.trai~..nJ. ~9Hs, p~~ le,ur poi.ds ou leur nOlnhloe,

.. ~~~s I~e suh~iXisi~~~ •.l;ll~.. nl.ulppl,es d'un systèlne constant

,a~al}! \~I ~"m..~re s.~~ P9l;lr type.
M: ~~ ~~~si aj~,l!te .q~~ l"a (q~m~ ~~s .morç~~~x: e~t non
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fortuite, nIais intentionnelle et s)'luétrique; intentionnelle,

parce qu'on aperçoit des traces de brisures tentées, nIais

non exécuttcs, sur d'autres p3rties, et correspondant à

des bris~res effectuées sur d'autres pièces; symétriques,'
parce que fous les fragments se ressemblent, ct sont des
frélctions régulières du ke/t pris cOlnme unité; il tire
argument des ba\'ures du moulage cncore \'isibles, sur
beaucoup de morc~ux, pour cn conclure que les objets
n'étaient IDoulés que pour être irnrnédiatcrJlent mis en

pièces, 3'.ant d'être 3chevrs; donc le 1r:I\'3i1 d'art et la
dépense de cornbustibles ëtaient négligés dans la l'aleur
attribuée à ccs objets, cl consistant uniqucrnenl dans la

(Iuantité de métal que la matrice al'ait contenu ct (lue I~

forme entière ou ses di\'isions indiq~aicnt ~\"cc précision,
sans qu'on ealt besoin de recourir à un pesage,

es obsen'ations, dit Jozzadini, s('raient pertinentes,

si clics excluaient tout doute; n13Iheurcu~cnlent, l'auteur
n'a pas fourni de tableau du poid5 dcs nlorceallx dont il
argurllente; il a bien annoté les I)rincil)a!es divisions,

ruais 1)lusieurs de celles-ci senlblent contredire le texte

qL:3nt à la brisure exaclcnlent géométrique qui )' e~t

alléguée,
GOlzadini a peine à croire qu'cn l'absence d'crnprcintc

par rautorité, on ait pu, dans les con,'entions, accepter

conllue fractions Inonétaircs ccr'taines, des fragments au

sujet desquels la rr~lude ou l'impéritie a,'aient trop beau

jeu; il laisse tic côté les citations d·auteurs (Iu.i ici lui

ernblcnt déplacées, ct sc borne à faire rernarquer' comme

,'ice raùical du s}'stèlne, qu'il y a des kelt~ de toute gran­

deür; comnlenl reconnaUrc que le '1/2 d'un ktlt petit,
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~\qr.~~~p?~n~.,~~ .t/5. ,d:u~ kel~ .~.oyen, au t/6 d'un kelt

g~a,~d, ,~~ns re~~u!:jrl ~ la})alap~~? b

, f. !~'~~i~istte ~i~~il ~,l'i~ée q~'on aurai.~ fondu lés kelts, etc.,
!1H~lq~em.~n~ .pour '11~s .. briser après le moulage, d'autant
p~~s ~u~ .?es, ~pj~~s n'ont. pas. I!ne forme, rég~lière et
~;~~ceptih!~ ~e d~!i~i~ns absolu~e~~ égales ~ d'où,. compli­
ca#~ions,,;e~ ~9i~cp!.t~s qui l ~ussent dû fa_ire pré(érer les
li~?~~,s d.'ul}e for~e .simpl~ e~ aisément divisible, comme

~~ ~y'~~~r~, lei p~i~~~, lelparall~lipipède, et~. : .or,; de
~~IIl~I~~.~eJ ~!ngot~ .existai~nt dans le pépôt ombrien, ce
q~!!proPLve qu'on en c~nn~iss~i~ l'empl~i.. ~

, cl ~~.,Ros.~~ d~t ;..Qu~lqu,e~:.uns j.de~ kelts trouvés dans le
~épô,JtPpl.b!,ie~ .so~t l"a. pr~uve qu'i.ls s~rvaient à la fois de

!!1~~~a!!~~ ~~ ~~a~ID:es, c~': ,pl~sie~~~ ...fragments tronqués au.
tiers, ou .au~ ~e,~~ ~i.er~; ?e.!a la~e,>ont été, après.la frac­

t!1r~n~ig~i~é§ .. ~t;) ~~lé~, Â~fi~ ~e I!e pa~ ..rester, inutiles
,. ~près!~ avo,i,r perdu. I~ partie tra~chante. Ces paroles

1P~,~~~P~l.Ço~_zfl~ini en gard~ d?v3:ntage e~coreH: l'affilage,
. . ~P!.~~}a !uptur1e, c.~~tre~it le fra~tion~enlent intentionnel

~~~~ i"', fe~~i~ ~!sparaîtrej la;; tra~e, ~t porte plutôt à croire
~ ~un~ ~rupt~re ~cci~.,e~tel~~. Donc le système est erroné;
mais .en supposant qu'il soit fondé, pourquoi aiguiser des

!r~gp}ent§ hqui, .a~raicnt~ .e~co!e leur, emploi comme

~:np~n3:ies~. toL nI'.

Ir G~z~~d~nlJ objeçte .~~fi~ des, fai~s po~itifs et précis :
~e. ci~~tièr,~, $d~ Yillanova contenait !ln très-grand nombre
4'objets..f

r
de bron~e.s bris,és int~ntionnellement, mais ne

p~.uvant e~ a~~.~n~Jfaçon fen~rer dans le système division­
n~ire d'É~. de Ros,s!. Les fractures n'y sont soumises à

. ~ucu.~e ~èil~:: s~, 'l'on ,y. ~em~rque des traces de fracture~



téntées m~is rion effécttIéès, célles-éi ellés-ni~més so'nl
tout il fail accidentelles "et ne corre pondent à 'aucune'
ubdi"ision régulière ou symétrique. 'Ce' empreintes sont

le résultat de coups réitérés portés à l'aide d·un 'instru­
ment pondéreux, comme un fort marteau, une grosse
pierre, il raide des1uels il ést impossible d'obtenir (les

pièces régulières, pl'écises ct non déforniérs. Il ~e troUfc,

au surplus, des objets déformés mai~ non rompus,
comme si la mise hors d'us~ge cùl été le scul but à
atteindre.

oll.adini cite notamment Ics deul kelb du cimetiére
de Villanova, auxquels il manquc des fmgments, bien que
l'in"cnteur ait ~puisé Ics soins pour les retrou\'cr s·ils
a,'aient .=té placés ensemble dans les lomb(,Jux; quant
aux pièces restantes, clics sont irrégulières ct tordUfs, el
d~notcnt les efforts considérables ernploJés pour obtenir
la fr:lcture.

Toul démontre, pour )oll~dini, une irrégularité coris­
t.anle duc à l'intention uniquc de brÎ er pour briser et
non pour opérer un fractionncment gëométrique, ce que

. du re~te de Rossi lui-même adnlet pour les fibules cf

objcls d"ornement. Il en est autrement des lingots 5ymé­
triqurs que les hahitants anciens de Villanor3 dhisaiènl
en fraction. ré ulièrcs, non en les brisant, m3Îs çn les
taillant 3\"CC précision, d'après des 'mesures é\'idemmenl
i~tentionnelle ,1 pour faciliter les m~mes éch3n~es.

Le pèscmcnrodes instrunlents de bronze entiers a bien
pu ëtrc, aux yeux de Gbzzadini, un élémènt des confrats, ° .­

comme le fut certainement ratS rude; mais tel ne parait
pas àvoir' été" le' but du r frictioiinè'ttient de· èes objets,



~~~lltan~ lplus que .11a ~ollection~ des. antiques ..provenant _de
~ViHanov~ ..co~ti.ent aussi _dest ohjets de fer, 1 hrisés de .la
même manière, tandis que, en Italie du ,moins, hien cer­
Pi.iJl~m~nt le fer ne lfut jamais un:~éhicule des .échanges ;

. ceJa, ,~jQ~te fineme,nt Gozzadini, ·cQn bUQna -pace d~un

~rch,éologu~qui raconte ,avec ing~nuité avoir.:acquis.de raes,
, r~~de ~~ fer, :décop1bré daQs la campagne de Bol~gne (c:est
l'inverse de nos fers ,de lance en ,oronzl!, expression PQur
r'}11 1 t .

~ laq~elle ,au ,.JIloins la 'Ipauvreté 1~e f;Dotre langue est,une
. pj~c~nstanc.e.=:atténuante).

.Qui plu,s.est, ce :n'est. pas .~êmeile métal seul qu'on a
1 • 1

retrou~é ~\hrisé à ,Villanova : des objets en os, des ,pote-
I~i~~" ~tc. ,..non·seul~ment en .Étrqrie,.mais encQre, en Cam­

+,panie".9nt ~té<décopverts rédJlits;à l'.~tatJragmentaire, ·et
cela av~c -qD.e Gjnte~tiQ!1 si é~idel)te, .,que jl~s i tombea1!x
:in"i.c;>~és;montrep.t les. frag.ments d~pareill.és ou épars dans
.tous;:1es;coi,l)s" tels ·par con~~qu,e~tt qu'Qn l~s avait di~per­

.-~~~, ~prèsJeur ca~sure, la,u mom~ntides:funérailles.

« Que si l'on .m~ohjeçte, ,ajoute (le comt.e· Gozzadini,.. .
que, les,-ohjets _dont Jj',argumente. sQnt tous ohjets sépul-
.cra.u~, ije "dema.nde au, mQin.s, que ,de rRos~i indique les

l

objetsj~e: rexPQsition de;Bqlogne qui, prétenduenlent, lui
J 9nt f~_urni la confirm~ti.on ~des c~nclllsions'ltirées i par! lui

·,des él~me.Qts .. constituant·le~.d~pot' ombrien. QllaI;lt à moi,
i:' • ; t

,je. ne, l~s ;cqnnais
i
pas'l bien~qu'ayant pr~si.d~,à c~tte, exposi-

~tio~Havec.le ;professeurICapeIJini.·»
,EnLçQns~quen~e, ( (;oz'zadini, \ qui 1pense )bien .que f la

'~mê~e)exclusion sera proposéelda.ns les nombreux endroit
..où. l'.QnJ.a dé~.ô:uvert des J,obj~ts ·.de..bronzeJbrisés~( depuis

~ ll~~ ,Jaçs~Jde la ;~U~$5e du~qu.'a1Jx 1 tourbières ,de~ la c~ndi- '\
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vie, Gozzadini conclut formellement à ce que la décou­
verte anté-lIlonétale d'Ét. de Rossi ne s'étende pas a
l'Étrurie circumpadane. .

Je crois, monsieur le Président, que telle sera aussi
"otre conclusion: De nombreux kells ont élé découverts
en JJelgique, et un certain nOlnbre son1 possédés par le
musée royal d'antiquités (prclnière section, C. f à C. 2-2);,
or, ces haches, trou\'ées dans les environs de Gand, à
'Vaesnlunster, à lIoogstracten, près de Bruxelles, prè~

d'Aerschot, dans le LUXe1l1~ollrg, COlllnle celles que j'ai
signalées dans le Limbourg hollandais (Dictiolinaire
archéologique de lq Gaule. Èpoqllt celtique, yo Rerg-Tfr­

blyt), comme cellcs enfin qu'on ,'ient dc découvrir fa

Jcmeppe-sur-Sambre en juin 187:> (elles seront prochai­
ncment décrites par ~1. St. Horruans dans les ÂJlnales de

'la Socicté arcl.éolo!}i'l"r de ~Yamtlr), toutes ces haches
ont dcs formes, dcs dimcnsions, des poids (Iiffércnts, qui
enlpèchent de Ics rapporter li une unité conlmunc, soit
cornlue nlultiplcs, soit comme dh'iscurs.

Le s elt.Il se rctrou,"cnl dans toute l'Europe de l'anti­

quité, b:trbare ou chilisée; on Ics décou'Te en Ég}-plC,

en Chine, jusqu'en Amérique... Celte sorte dïnslrulncnts
pcul bien corrcspondre à un certain degré du dé\'eloppe.
ment hunlain, et peul délnontrcr que des relations ont
exislé ênlre les pcuplcs ancicns bcaucoup plus qu·on ne le
pense comnlunérncnt ; mais cerles, en dépit de l'autorité
qui s·attaclle au nom d'Ét. cie Bossi, il est difficile d'ad­
"lettre que ces relations aicnt été réglées à raide d'une
unité monétaire de la forme des kelts, et surtout que lcs
fragments de ceux-ci aient pu aloir constitué une menup

•



. monnaie 'd'appoint commune à tous les peuples chez qui
~ l'on retrouve des kelts' brisés.

Quant aux nombreux dépôts de kelts et autres objets
, en bronze que l'on découvre partout, et qu'on a longtemps
,. décorés 'du nom impropre de fonderies celtiques, on les

'rencontre dans tous les 'pays, et il y a lieu, selnble-t-il, de
les cons'idérer non COlnlne des trésors monétaires d'après

~ la' i thèse! d'Ét. de Rossi, mais simplement comme de~

,1' cachettes où 'l'on mettait en réserve pour les refondre à

, l'oc~asion~' les kelts et autres obj~ts hors de service : •
'l"le' bronze, à cette époq~le reculée, devait en effet avoir
'llne \valeùr' considérable équivalant au moins à celle que

L lious attt'ibuons aujourd'hui à rOI', et l'on n'avait garde
d"égarer la moindre parcelle d'une matière aussi précieuse

Ce't d'un remploi aussi facil~.

"ft O~, en ce qui concerne nos contrées, ces cachettes,
f comme les dépôts de kclts isolés, n'ont, en auc~ne façon,

'.1 produit d'éléme'nts suffisants pour appuyer en quoi que ce
soit l'opinion d'Ét. de Rossi, dont je conteste et rimpor­

-ta-nce et I:l'certitude, et je pense que, pas plus en Belgique
·qu'én ÉtruI'ie, il n'y a lieu de considérer les kelts

comlne les incunables de la nunlismaiique.
" fi Ic.

H. ScIluERMANs. -_

" . Liége, 20 avril ~ 87.{..
;

" .. r , .

. . , P. 'S. Je remarque 'que.le catalogue du Inuséc de

Bl'uxëlles, p. 5, s'appl'opric une remarque erronée de
Troyon concernant 'rétymologie prétendue du nlot eelt ou
~kéli qui provien(Iràit 'du peuple celte: c'est un mot de la
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basse latinité, rsignifiant couteau, qui a';,ét~lproposé, ~omme

terme conventionnel pour dénommer celgenre .d9 instru­
'ment, ce/tise (Voy. DUCANGE.)

.Exlrail.d'lllle lettre de ~1. LECOIl\ïRE Dl:POrtT

à )1. R. CUALO:; :

Poitiers, ~I mars 'Sil.·

~IO~SIEl:R ET CIIF.R Co~FRÈnE,

ne bien précieuse découverte de monnaies gauloises et
consulaires a été faite au rnois de jaln-ier, à ,oingt kilo­
mètres de Poitiers, par un habitant du petit bourg de
Vernon. En arracbant un ,"icil arbre, ,au fond de son
jardin, il a troulé un ,oase cn terre grossière, mal cuite,
rempli de plus de six cents pièccs gauloises, presque °

toutes en argent, du rnodule des quinaires, ct de .quinzc
,ccnts d.cniers consulaires cn,"iron, a\'ec un petilnombre
de quinaires. Quelques pièces anépigrapbes en électrum,
portanlle signe caractéristique dcs monnaies des Pictons
antérieures à la conqu~te rornaine, la main Ic,"ée sous le
cheval androcéphale, étaient seules rnêlées aux pièces
d'argent.

Parmi les monnaies gauloises, celles de Togirix se sont
rencontrées les plus nombreuses. Celle du chef des,
Pictons, Duratius, rallié de César, ét:lit représentée par

plus de l'in,st exemplaires. Une ou deux pièces nouvelles
ont été révélées par la trouvaille de Vernon.
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.-Beaucoup de deniers portaient le nom de Caesar mais
sans le titre de dictateur perpétuel. Il est donc probable que
l'enfouissement de Vernon, .postérieur à la conquête des
Gaules, est antérieur à la mort du conquérant, et qu'on
peut en assigner la date entre les années 54 à 44 avant
l'ère chrétie'nne.
f<~lalhellreuseJIlent pour-,nous" 'collectionneurs· de Poi­

.tiers,' la nouvelle de la, trouvaille fut de suite transmise à

·M.Feuardent, .qui s'empressa d'accourir et d'acheter l~

,presql1e ~totalité du .trésor. Un seul de nos confrères,
),1\1. Ledain, -avait eu la,bonne, fortune de le prévenir, et de

• 1

choisir 1 une centaine des 1plus beaux ~pécimens, 1 ~ppar-

l.tenant à,:presque tous les types '.que présentait Ile petit
,trésor~ ,Les ..autre~· numismate~ ~ poitevins, moi .co~pris,

~·nous"·n'avons ~eu'que~qtielques. rebuts de ~1. Feuardent. "Ce
"dernier ,ayant' confié 'à ;1\1. ,Anatole. de ,Barthélemy tou~e

son emplette pour l'examiner, nous pouvons .du 1 moins
,espérer un.bon et consciencieux travail sur cette trouvaille.

'IJe vous;prie, ,1\lonsieur et ,honoré Confrère, de vouloir
~ .bien -agréer ·la, nouvelle· assurance de mes sentiments: les

~rplus dévoué~ et les plus distingués. l'

"G. (LECOINTRE-DuPONT.
1

lo"

;

,
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IIÉL!~GES;

.. La Dlédaille ef le jeton reproduits pl. XIV portent le
nom de ~1. E.·P. Legras, do)'cn des nunlisrnatcs de
"'rance. ussi in truit que mode te, indulgent. pour tous,
mettant conlplaisanlDlcnt sa science à la disposition de
chacun, )1. l.egros est certaincnlent 10 sa"ant que les
nunlismates parisi('ns, de Inên)(~ que les lIurnismates
étrangers, de pas age à Pari.., \'ont. foir avec le plus
Je plaisir el nous ne craignons IJas de le dire, a\'cc 10 plus
de fruit, car il est '\ bicn rare que cc \"t.:nérable confrère
n·aiL pas à leur donner le mot de (luel(jue ënigole

numismatique.
~1. L('gras a eu le rnallicur, Jlcnclanl les lristc..~ éfêne­

ments qui ont SUili le si(;ge de Paris, dc loir anéantir, en

quelques hcures, une u)agnifique collection, réunie pa'.
~cs soin. durant un denli ..~iècle et composée de deux
.nille cinq cents nlédaillcs, jerons cL ulrrcaux ayant trait
à rhi toirc dc Pari~, depuis les tClnps le plus reculés.

eUe riche collection, la plus rare ct la plus complète
qui ail Jlcut..ètrc jamai existé, a\'ait été cédée il la muni­
cipalité parisiennc. Elle dc\"int la proie dcs flammes qui
ont dr\'oré le Jllendide hôtel de \'ille dç Paris. Patient
cornIlle tous Ics ,"rais 5a"ants, 1. Legra 'est rcmis à

rœu"rc cl nous ne dé c péron pa de le ,'oir pan'cnir à
reconstituer celte belle suite historique.
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~Iembre de la Société' française de numismatique et
d'archéologie, il fit don~ en ùéce~bre dernier, au ~Iusée .
de cette société, d'unt'i mmenJe médailler contenant un .
véritable monument de la n.umismatique. de la Chine, .
d'Annam, de Tonquin et de la Corée, composé de plus
de cinq Inille pièces en argent et en bronze.
·)i Ce ~do~ était aqcompagné d'un manllscriti avec 1 dessins
àt-.la··plume,i .reproduisant :Ies caractèrés des Nian-Hao',

depuis l'an 600~juSqll'à nos joul's. l 'jJ~Al "t·. $1 t

sh On ty,~trpüve les chronologies des dynasties 1chinoises;

ainsi' que 'la, désignation des divers atelier's monétaires,
lesquels sont indiqués au revers'des pièces. 1 ~ ~ . # 1 Il

~li ~articularité !assez' singulière, le~ 'monnaies des deux
premiers empereurs de la dynastie actuelle, rportent, au

. revers, les inscriptions désignant l'atelier''rrionétaire en
langue' chinoise", répétées en mantchoue et mises en
regard les unes des autres comme une véritable traduction.
-.Nou~ espérons' que ce magnifique catalogue, que l'on' ne

peut 's'empêcher d'admirer, tant il a rfallu de patience et

d'études pour ëomparer et résoudre une tellé difficùlté,
sera un jour livré à l'impression. Cette publication,
nécessairement coûteuse, pourrait 'être faite par sous­

cription et av~c le concours ,du' 'gouvernement dont l'Inl­
primerie nationale possède seule les caractères n.écessaires.
-1 Si l'on s'occupait, sans tarder, de cette, publication,

~1. Legras se ferait un plaisir et' un ~evoir de corriger les
épreuves et de .mettre ainsi la dernière main à un monu­
ment historique que seul il est parvenu à ériger.

C'est en témoignage de reconnaissance que la Société
, française de numismatique' et d'archéologie a fait frapper
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la médaille que nous reproduisons; l'une des faces repré­
sente une allégorie de la Jfouna;e, dont le coin se trouve
au ~Iusée du' quai Conti (1).

C'est le 31 décembro 1873 que la remise de r~crin

contenant un exemplaire cn argent et un cn bronze 3 cu
lieu par les soius de ~1. le vicomte Ponton (rAmécourt,
président de celte association, accomp3gné des membres
dé]égués.~l.d'Amécourt rcmit cnm~mctcnlpsà~1. Legras~

qui dans sa modestie habituellc ne comprenait guère pour­
quoi on Ini faisait tant d'honncur, une leUre comménlO­
r3til·c signée des nlcmlires du bureau et d'un grand
nombre dc leurs confrères.

Les inscription~ qui sc trouvent eo langue chinoise
doh'cnt tire lues de la façon suivantc :

Td,an[}, 2 J/;1l!}, 3 Fou, ·1 KOllcy.

Traduction: ,"h'cz longtemps, SO}'Cz richc ct honoré.

Quant au jeton dc jcu, il a été offert à )1. Lcs!as, par
un cie ses conrrèrcs de la 'ociété ro)"ale de nurnism3tiquc
dc Belgique; Ics c3raclèrcs ct inscriptions de cc jeton
s'cxpliquent d'cux-rnênlc5 cl doÏ\·cnt être lus dans l'ordre

indiqué IlOur ceux qui sont rcproduits sur la ,uédaillc.

i\. B.

(1) Celle allégorie sen ene-m~me do revers au Coin de Delaunay.
ancien fonctionnaire sous Loui! X\'.
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Notice historique sur un sceau de Jeanne de Jarnbes,

dame du L1lg~tet" veuve de Jean de Polignac, s~igneur
'de' Beaumont, par AUGUSTIN CIlASSAING. Le Puy, 1874,
in-8°,. 10 ~ages' et une plan'che.

Ce·sceàu avait été décrit par ~1. D~uët d'Arc, dans li
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tome Itr de la Colleclio/l tle ,((eaux, p. 62.3, d'après
la matrice originale en cuÏ\-re, trouYée en.... Alu'crgne et
déposée aujourd'hui au Inusée du PU)'.

~1. Chassaing, après un examen attentif, reconnut que
ce sceau appartcnait à la famille de Polignac, et glëlce il la
précieusc histoire manuscrite de cclte illustre Illaison,
dont la ociété acadénlique du Puy possède une copie, il
se trouye à rnèrlle de pou\'oir justifier dc lous points cclle
attribution. 'cst ce qu'il a fait dans la brochurc dont nous
lenons dc donner le titrc ct qui est tirée à part du
volume XX. ï dcs Aullales cie la 'oc'-etë acczclt",,·qut.

n. Il.

On aurait pu craindre que la nlort de ~1. le doctcur
Gcrs(torf clil interrornpu ou rnèrne fail ccsser la publica­

tion de nliitt~,· /1;1' JI';II={r""H!e; rnais hcurf'USenlcnt, il
n'cn . cm Ik1S aine i. Le n· - (a\'ril 187.-1) de celle intéres­
.anle ct utile llr"lIt' Iri"'t.driel1e a paru. On y trou,'c une
notic.c nécrologique 'ur. on ancicn rédactcur cl un beau
portrait dc ~1. le Dr Ernsl ollhclf Gcrsdorr.

n. Il.

COllUII~mo,.a:ioue citl COnl7l1e1ldatore DOllE.'HCO Pnollls,
par ASDIIRO H.\:S:S.\. Torino, ·1 7.4., in-So, f5 pagcs
à 2 colonnc .

e picux honlma"'c à la mémoire de Jïllu~ tre safant
piénlontais lui a été rcndu, dans le Cercle philologique,
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d~ l!1rin, le.1 rr mars 1874, vingt-trois .. jours après son

décès... ,_ J "t.. )1 . " . • "

R. CH.

li •

.La ,sixième livraison, qui termine et complète le 1. Vdu
Perîodico di numisnzatica, vient de paraître. Cette livraison
se compose des articles suivants: .

- .;, • 'T .... ....

10 -Nouveau dépôt, découv~rt en 1875, de Iponnaies
consulalre's, décrites' ~t expliquées par' P. RÀFFÀELE

GARRUCCI, D. C. lD. C., 16 pages.
. 2° 1\lonnaies inédites des ateliers secondaires de la
famille des Gonzague, par E. PAPADOPOLI, 14 p.,. it 2 pl.

Ces ateliers sont ceux de Castiglione, de Solferino, de
Sahhion~ta, de 'Pomponesco de Bozzolo, de Novellara, et
de! Guastalla. . ~ ~

5~"t~Appendice aux suppléments à la numismatique de'f". .
Parme, d.!! père Ireneo AlTo, par 1\1. LOPEZ, 14 pages.

4~" Discours inaugural pour fouverture de la salle des
sceaux du moyen âge au ~lusée national de Florence, par
F.·P. TONINl.

La Revue nunlÏs1natique française de 1\11\1. le ba..r0n J. de
Witte et de Longpérier, dont nous avions annoncé la
résurrection dans notre dernier numéro, vient de faire
paraître les deux premières livraisons de cette année. Ces
deux livraisons se composent de la manière suivante :

~. stl\lE. - TOME VI. 20
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AlénJoires et dissertations:

~Ionnaies des nomes de rÉgJptc, p:lr ~1. J. DE Rorct;
7t p:lgcs et 2 planches.

De~ier inédit du roi Raoul, par ~l. AD. DE LO~CPt.RIf:B;

8 pages.

Essai sur l'Histoire monétaire dcs comtes de Flandre de

la maison d'Autriche, par ~f. L. DESCIIAliPS DE PAS;
~

2G patres e( 2 planches Q.i- articlt).

Pelops ct lIippot1:lnlic, nlédaillon de m}·rnc, par

~I. An. DE LO~Gpt.nl[R; 7 p:lges.

l·ote sur quelques rnonnaics inédites (rAscalon, par
~1. F. DE ,\[LC'"; 12 page.

~Ionnaics de la haracène. Le roi dobas, p~r ~1. AI). DE

4o~Gpi:nn:R; 8 IlJges cl une planche.

Alfons de Portugal, conlte de Boulogne, par le nlênlC ;

7 Jl'1ses.

Essai sur l'histoire monétaire des conlt('~ de Flandre, etc.,
par ~1. L. J)F.SCUUII-S D.: PA ; l:l p~gcs cl :l 1)13n~he~
(G' art;c/~).

/u'oni'1 Ut.

Hien n'a p.1ru, qu nous ~3chions, tics A""nlr.~ de ,"UII;(·

11.al;'Jur, ll3r ~1~1. DE ·~.\rLC , DE B.\UTlltLF.lt\· ct Ih:CIIF.Il,
dont nous a\'ons reproduit le prospectus, p~ge 114­

ci-des us. c rnessicurs n"ont s abandonné leur projet

en '"O}"anl "cJl~railrc la RenIe; mais ils :lllcrHlcnl qurlquc
Ileu pour le nleUre à exécution. Il nous scnlhlc, ('n effet•

. que, dans un grand pa)"' COlnnle la France, il ,Ioit Y3\"oir
place au oleil pOlir deux Bevue' nUlllisnl:ltiqucs, urtoul
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l'une s'occupe plus spécialement des médailles antiques
l'autre des monnaies du moyen âge et des médailles

modernes.

R. CH.

Parmi les médailles qu'ont fait éclore les fêtes jubilaires
de ,8. ~1. Guillaume III, en Hollande, il en est 'une que nous
devons citer pour son extrême rareté. Cette pièce de grand
·module a été offerte au Roi, le 15 mai dernier; par la
commission des fêtes de la ville d'Amsterdam. Le Roi en
a reçu trois exemplaire~, en or, en argent et en bronze.
Un quatrième exemplaire de 6ronze a ét/é déposé dans les
archives de la ville; puis les coins' ont été brisés.

J. D.

Les dessins, que nous reproduisons à la planche
ci-conire, représentent un c~lindre en bronze' d'un
diamètre de 28 millimètres, d'une longueur de 110 ~illi­

'mètres et d'~n poids de n75 grammes.
A l'une de ses extrémités, se trouve gravée en creux la

'statue équestre du Roi, rappelée dans l'inscription, et
à l'autre, un écusson d'azur à trois croissants, placés
deux et un, et une étoile au milieu, sommé de la'
couronne ducale et entouré de branches de laurier;
le tout gravé en creux et à la main. Ainsi que le dit l'ins­
cription, ce cylindre est une portion de la maliè,'c dont a
été faite la stat "c du Roi. Reste à savoir:

10 Où cette ~ tue a été érigée et ce qu'elle est deve~ue;
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20 Quelles sont les arlnes qui nous occupent;
3° Le motif qui les a fait grarer.
~ous nous sOlnlnes mis à l'œuvre et nos recherches

n'ont été ni longues ni bien difficiles, nous a"ons le
plaisir d'en offrir le résultat à nos confrères.

Pour ne pas être accusé de plagiat, citons de suite 1,
Géo[J1oaphe pa,o;sitJl('), tOlne second, pages 72et suÏ\°antes:

" Cette place (la })lacc Louis ~Y) élc"ée sur Ics
el dessins dc )1. ,Gabriel, sera, lorsqu'elle sera achc"ée,

a: une des plus belles de l'Europe.

• Louis XV le Bien-Ailllé, ayant été forcé de prcndre
a les &ll'mes contrc les ennelnis de la France, ,'it bientôt

" la "icloil'e acconlpagller ses étendards.
, • Le Braban, ~Ialine, Anrers, le Xanllll"ois, le Hainault,

le FUI"ncs, Ypres, ~lel1in ct le fort de ~1kel1oqnc, lui

• furent souluis en 17.1,i.
• En ·17.1~, Tournay, Gand, Brusc, Oudenarde, pen-

• dcrlnonde, Ostende, ~ieuport et Ath le furent 3t1SSÎ.

• Bru:Iclles, An"ers, ~IOIlS, SJint-(;uillain, Charles·le­
IC Roi ct ~alnui' subirent le rnêlne sort en t 740.

• l.es "illes (le lIults, d'Axel ct de Berg-op-Zoonl,

• furent conqu iscs en 17.i7.
14 Les troi "ictoil"cS relUllortée à Fontenoi, R:llICOUX

• et I.H1\"fcld, déconcertèrent les projets des cnnernis de
, la France; ils defnalldèrent la paix; clic leur ful
te accordée en i 7-i8 à Aix-la-Chapelle.

• r\Otl'C ~Ionarque, aussi généreux que vaillant, n'a,'ait

, (1) Ou le CondUCltur chronologique tl hi,loTique dt. rut& de Pari.,

déd:éaà ~I. d~ Sarliue. Paris, M.DCC.LXIX.
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Il moissonné des lauriers que pour faire llne paix solide et
Cl durable; pour prouver aux confédérés la sincérité de

Cl ses'intentions, il leur remit toutes les conquêtes qu'il
tt avait faites sur eux.

&( Les c~pitales et. les villes du royaume décernèrent
Il des trophées, des triomphes et des honneurs à notre
et i~lustre maître..P~ris, la capitale des capitales et villes
(( de ce florissant royaume, voulut se distinguer, et fit
·u élever. la statue équestre· de la nouvelle place de
et Louis XV.

li Elle représente le Roi à cheval, vêtu à la romaine, et
(c couronné de lauriers; elleest 'du célèbre Bouchardon (1);
" comlnencée l'an 1748, et mise en place le22juin 1765,
\1 après la mort de Bouchardon; ~lle fut jetée en fonte
" par Gard (t), originaire d'Angoulême, montée par
Il Vasseur, et mise en place par Lherbette.

." Le cheval a 15 pieds de la tête à la queue. La figure
(\ du Roi et celle du ~heval sont d'un seul jet et d'une
c( ·seule pièce; elles ont 16 pieds de haut: on n'a employé.
Il que 25 milliers de métal, quoique l'on en ait fondu
Il 50 milliers. Le piédestal aura 22 pieds· d'élévation,
\1 révêtu de marbre bJanc, à compter du rez-tle-chaussée.

et Les cariatides qui seront placées aux quatre angles,
Il représentent la' Prudence, la Justice, la Force et la
tI Paix, sur 10 pieds de hauteur; trois de ces cariatides
Il sont modelées par Bouchardon, et dessinées par }ligal.

(1) Sculpteur.ordiuaire du Roi, 5uccesseur et continuateur de Pigal,

mort à Paris en ~ 762.

(li) Propriétai.re d'une fonderie célèbre située dans un {auxiJourg de

Paris et appelée le Roule, nom qu'elle lui a laissé.
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1( Bouchardon a été chargé de continuer cet ouvrage, et
te elles sont fondues par Garcheman. Les quatre (aces du
cc piédestal seront ornées de bas-reliefs en bronze, repré­
te sentant la bataille de Fontenoi et la paix d'Aix-la­
C( Chapelle.

ta Sur le champ de face et de re\"ers, on lira:

• LCDOVICO 'xv, • IIOC

• OPTllfO pnl~CIPI • I)IETATIS PUBLIC4E
te Ql:pD

MO~U)IF..~TCH•
C AD SCALDUI,MOS.UJ,RIIE.\t:1J,

PRJEFECTUS•• VICTOR

PACElI ARltlS
.. ET

u

te ET Sl:ORL'"ll ET ElltOPA; te /EDILES

• FELICITATElI • Dl:CRE"Ent~"T ANNO

cr QU,ESIVIT. lIDCCLXIlI. "

Robert de lIesseln, dans son Dicao1llla;,.e t"a;t:er.4iel de
Il, /:ra"ce ('), t. V, pp. i 15 et suivantes, donne des
détails à peu prè' analogues sur la place Louis XV el sa
st3tue, nlais nous nous abstiendron; de les répéter ici.
•ous y rclè,"cl·ons pourtant un renseignement précieux

qui s'y trou'ic, c'cst que la statue dont il s'agit fut
fondue le 6 filai t 758, justc la datc qui sc trou\'c sur le
cylindre de métal.

~OllS pouvons :.jouter maintenant que Ics armes que
nous a\'ons décrites sont celles de :

~Iessirc Jean-Baptistc-Ëlic Camus de Pont-Carré,
chc\'alier, seigneur de \ïarme et conseillcr d'Ëtat.
i2ge pré\'ôl des marchands de Paris, de i 758 à i 76:5.

Les fonctions et prërogatil'c du préyôt de Paris étaient

(') Paris. chez Dcsaint. libraire. M.OCe.LXXI.
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en ce temps-là ~e représenter le Roi. C'est pour cette
raison qu'il: avait un dais au-dessus de son siége. Il ~tait

chéf 'de' la noblesse et il la commandait au ban et à
l'arriè're-bà'n, sans être sujet aux gouverneurs. Comme
on le voit, c'était un grand et puissant personnage, de la
plus haute importance après le Roi. _

Pour nous, il est hors de doute que le cylindre dont
nous 1no~s occupons a été fait pour lui être offert,
lors de_la fonte de la statue de Louis XV. Cette statue
n'existe plus, elle a été détruite pendant la tourmente
révolutionnaire en 1792 ca) et la place Louis XV est
devenue lai place de la Concorde, après avoir porté
successivement les noms de place Louis XVI, de la

Révolution e,t de l'Europe.
Nous pensons avoir dit tout ce que l'on connaît d'inté- ·

'1' ,.\., '
l'essant sur ce' sujet. Si quelqu'un de nos confrères en
~d~·nai~saii da~antage et voulait bien nous en faire part,
t t. '/ 1 t

rious lui en serions fort reconnaissant.
li l •

ZJJ~ ')

"JJ"~Par.is, le 25 mai 1874..

. ( A. B.

r·un j

1\1. L. 1\liiller, le savant directeur du cabinet royal des
médailles à l Copenhague, vient de publier 'un supplément
à songrand et excellent ouvrage sur la nuntis11ultique de

l'ancienne Afrique. Ce supplément forme le 4e volume de

(1) Dictionnaire topographique, historique el étymologique de& rues
de Pari', par J. DB Lj. TYNNA, Paris, i 816.
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l'œuvre; de même format que les trois précédents, il est
orné de trois planches gravées.. el de vignettes intercalées

dans le texte.
R. Cu.

J.Yotice $ur tllie 1nonna;e inédite ci l'tni9;~ d"A/exanclrc

le G,.anr/~ de la t:i1I~ de Cllrr$o7lèst, par POLYDORE

VACQt:IER. Moscou, -1 87.i, in-go, :50 pages ct une fignette.

La tête COUl'crte de la peau (rUn lion que ron l'oil sur
les nombreuses monnaies d'Alexandre le Grand, est.clle
celle du c?nquérant, ou bien cclle d'une dil'inité, d'Hercule .

. imberbe! CeUe question a longtemps partagé les savants.
lIardouin, Pellerin, lIessner, Leblond, llarthélemy, Féa,
Coussinery, ClarKe, Visconti ct autres soutenaicnt que
cclte tête était bicn l'effigie du "ainqucur de Darius.

Frülich, Ncnrnann, "cstini, Forci, Chaus&ird, Eckhel,
~lionnrt ct Kühler affirmaient que c'était la tête d'Hcrcule.

Depuis lors, la grande nlajorité des numismates s'est
rangée àcette seconde opinion.

• Tout en In'inclinant de\'ant la conlpél('nce du 5:1\'ant

• aréopage - ECKhel, Külller, ~lionnet - je crois devoir,
• dit ~I. Vacquier, me ralli('r à l'opinion de Visconti, cl

" j'ose préscnter ici, en (a"eur de cctte opinion, quelques
le argu ments qui me semblent a\'oir été négligés. ,.
, C'est donc, comme on voit, un plaido}'cr nou,'eau en
faveur de la tête d'Alexandre, qu'a fait imprimer ~1. Vaë­
quicr, et ce plaidoyer ne manque ni d'hunlollr ni d'entrain.

i 1

\ 1
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Le résumer serait fort difficile. Il faut le lire; cette lecture
amusera et intéressera tout à la fois.

R. CH.

r Catalogue de la collection cie 1nédailles yrecqup.s, romaines

et byzantines de iJl. Ph. .11argaritis. F3scicule n° t.
(Vente .à l'amiable à prix fixés) ~ Paris, rue Port­

~Iahon, 9.

~ Ce genre de vente, fort usité chez les Allemands, a
l'avantage de préserver les acheteurs et aussi les vendeurs,
de ces associations de marchands qu',on appelait jadis la
graflinade et qu'on nomme aujourd'hui la revision.

R. CH.

Le premier volume de l'hisf.oire monétaire des Pays­
Bas, depuis 1n76 jusqu'en 18'15, va paraître. Il contien­
dra les.. rnonnaies de la Gueldre, par ~1. 'V.-l. DE VOOGT.

Ce complément indispensable du grand ouvrage de Van­
der Chys est imprimé sur le même papier et dans le même
format, in-4°. On souscrit chez ~I. G. Théod. Born,
Kalverstraat,. E. 10, à. Amsterdam, à raison de' 40 c~n-,

times par feuille de 8,page~. Les rnonnaies' de la Gueldre

formeront environ 20 feuilles.
R. Cu.
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Deulé (Charles-Ernest), I~ célèbre archéologue, né

à Saumur, le 29 juin i 826, est mort à Paris, le .j. a"ril
dernier. Auteur d9un grand nombre d'ouvrages sur les àrts,
l'histoiro de la Grèce et de Rome, Heulé avait publié, ,en~re
autres, en 1858, un excellent ct splendide '·olume, in-4°,

sur les 4Uon11aies d' t/,ë"ts.
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II'r'/1.; ·t [\1 ( : z.J j, _,t_._tt~t. '.J' tH ,;

·,~J'lr?.Jll~'~.')·. '" ~.1{)1 't" fJ ' ••}

~YltL' 1 J~I~f,1 t( r' h''':f r0-r.' çr ,'~ :. ,; 't
I\éunion extraordinaire du'17 mai 1874; tenue a' Liégc: '1

,)1'-1"11 .'''Jf!uJOJ" JfJilJl!C)III~ J J 1.}Jt·":)z 1 Fil if:Xz ft' " 'ail

~'\·"\\J'Io·ll~')ln'H~O't. ?,' 1''' •

Présents : ~1l\1. CHALON, président; ED. VANDEN BROECK,
trésorier, le lieutenant-colonel du génie COCHETEUX,

, le baron Jules DE CHESTRET, le vicomte B. DE JONGHE,
DUGNIOLLE, L. GEELHAND, H. HELBIG, C. PICQUÉ,
H. SCHUERMANS, rnernb~~ elfe.!?iif~, et C. VERSNAEYEN;'
correspondant regnicole. f

~Jgr Bethune, et ~1l\1. de Coster, baron de Pitteurs,
Derre, de Schodt, chr Hooft van Iddekinge, Le Catte,
~laus, V. Pasquier, Pety de Thozée, Vander Auwera père
et Vander Auwer~ fils, s'excusent de ne pouvoir assister à
la réunion.

~1. C. Serrure envoie â la Société plusieurs exem-
III

plaires d'un catal0!Sue de médailles romaines, monnaies de
Flandre, jetons, etc., dont la vente aura lieu à Tournai,
le 20 mai.

Le Dr L. lluller, archéologue, àCopenhague, fait hom­
mage' à la Société d'un exemplaire avec supplément de son



- 5t6 -

grand ouvrage sur la Nrtnlismatique de l'ancienne Afrique.

Des remerciments ont été adressés à cet éminent
confrère par ~1. Chalon, au nom de la Société.

~1. le président inCorme les membres présents a la
réunion, de la mort de deux nlembres honoraires, ~1. le
cpmmandeur Dominique Promis, consenateur des musées
royaux de Turin, et ~1. Yong-Akerman, secrétaire de la
Société des antiquaires de Londres.

L'assemblée procède à la Corrnalion d'une liste de
candidats pour les places de me mbre honoraire devenues
vacantes. CeUe liste, qui sera soumise aux nlembres
présents à l'assenlblée générale du mois de juillet, se
compose des noms de:

~1~1. Ch. Hoach rnith, à trood (Kent);
le marquis Carlo trozzi, à Florence;
lIenri ~Iorin-Pons fils, banquier, à L}'on;

A. Durand, àGcnèvc;
Aloïs lIei 'S, archéologue et numismate, il Paris;
E. Hucher, magistrat, au ~Ians.

co~nltZ'ICATIO~S li LIo:CTURES.

~I. Chalon donne lecture d'une étude sur ré~t de la
numi malique belge sous la dornination française.
Il signale des dC.4(ic!e,.ala dans la liste pro\'isoire qu'il a
dressée, et Cait appel à l'obligeance de ses conCrères pour
qu'ils lui comnluniquent les monument rnétalliques de

cette époque désastreuse.
~l. le lieutenant-colonel du génie Cocheteux exhibe un

gros à l'aigle, aux types de ceux de Henri V, comte de
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Luxembourg mais portant la légende : henl'icus COlites de
• 1

sale, et ayant, au revers, rnoneta salel1lis.· Ce gros a
été trouvé dans les environs de IIouffalize.

Le même h.onorable membre donne l'analyse d'une
trouvaille de monnaies du quinzième siècle faite dans les
caves d'une vieille maison à façade en bois, de la rue Table
de pierre, à Liége. Ce sont des monnaies d'or et d'argent
de Philippe le Bon, frappées pour le Brabant, le Hainaut,
la Flandre et la Hollande, et six florins d'or de Rodolphe

1 de Diepholt, évêque d'Utrecht.
Versnaeyen exhibe un gros tournois d'un Jean

d'Arkel, Johannes de Arkle, qu'il att"ibue à un seigneur
de ce nom, gouverneur de Zélande (?).

le vicomte Baudouin de Jonghe communique à
l'assemblée un piéfort en argent du jeton frappé à Anvers,
en 1492, en l'.honneur du géant Antigonus. La légende du
revers de cette pièce intéressante est: Antigoni . castroul

. olirn · insigne· gigantis, 1492.

L'honorable membre soumet aussi à l'examen de ses
confrères le de la curieuse monnaie-jeton, gravée
tians le Thresoor monétaire d'Anvel's, de 1580, à la p. 2,
et dans Van au 1. 1er

, sub anno·{477, et portant,
au revers, la ayant à ses côtés saint André et

saint Sébastien"
1\1. Louis Geelhand exhibe un Inédaillo'n de

bronze à l'effigie de Louis de Hongrie, époux de 'l'Ial"ie
d'Autriche, gouvernante des Pays-Bas, et une Inédaille
uniface, â l'effigie du peintI·e Antoine van Blocklandt,

par Étienne de Hollande, en 1060.
Picqué à ses confrères un triens inédit


